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Madagascar en chiffres

44 Aires Protégées sur 
2.000.000 ha soit environ 
3% de la surface du pays.

02 Réserves Naturelles 
Intégrales, 20 Parcs 
Nationaux, 22 Réserves 
spéciales.

4 réserves de biosphère

20 sites RAMSAR

3 grands Tsingy

•	 587.041 km2
•	 5.000 km de côtes
•	 2ème plus grande barrière de corail
•	 4ème plus grande île du monde
•	 5 grands lacs 

•	 28 grands fleuves
•	 3ème plus grand bassin de 		
	 crocodile du Nil
•	 27. 000. 000 habitants 
•	 18 ethnies

13.260.000 ha
de formation forestière

12.000 – 14.000
espèces de plantes à fleurs

4.220 espèces
d’arbres dont 96% endémiques

1. 000 espèces
d’orchidées

7 espèces
de baobabs dont 6 endémiques

 

Lémuriens :
5 familles et 108 espèces
Papillon :
4.219 espèces nocturnes,
341 espèces diurnes
Oiseaux :
292 espèces dont 108 
endémiques
Caméléons :
95 espèces
(2/3 du recensement mondial à 
Madagascar)

Serpents :
100 espèces non venimeuses
Tortue :
09 espèces terrestres,
05 espèces marines
Poisson d’eau douce :
51 familles dont 53 espèces

143 espèces endémiques
30 espèces de cétacés et 01 
espèce de siréniens fréquentent le 
territoire marin malgache
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Je suis heureux de 
vous annoncer la 
première grande 
réalisation de cette 
année 2019, la mise 
en commun des 
programmes de 
fidélisation d’Air 
Madagascar et Air 
Austral.

I am pleased to 
announce the first 
major achievement 
of this year 2019, the 
pooling of loyalty 
programmes between 
Air Madagascar and 
Air Austral.

Bienvenue à Bord
Welcome on Board

Chers passagers, 
Nous voici au début d’une nouvelle année avec encore et toujours la volonté 
de faire avancer la transformation  d’Air Madagascar amorcée en 2017 avec la 
signature du partenariat stratégique avec la compagnie Air Austral.

Grâce à ce partenariat fort établi entre nos deux compagnies, je suis heureux 
de vous annoncer la première grande réalisation de cette année 2019, la mise en 
commun des programmes de fidélisation d’Air Madagascar et Air Austral.

Votre programme de fidélisation Namako devient « My Capricorne » et vous 
permettra de voyager sur les réseaux d’Air Madagascar, d’Air Austral et de leurs 
filiales respectives Tsaradia et Ewa Air.

C’est donc un réseau élargi de destinations dans l'Océan Indien, en Asie, en 
Europe et en Afrique qui s’ouvre à vous et autant d’avantages!

D’autres projets tel que celui-ci pour améliorer votre expérience de voyage 
avec notre compagnie sont en gestation, et 2019 promet en cela d’être aussi, 
sinon plus exaltante que l’année précédente.

Au nom d’Air Madagascar,  je vous adresse mes meilleurs vœux de bonheur, 
d’accomplissement et de santé!
Ho taona zina hitondra fahasoavana, fahombiazana ary fahasalamana ho anao 
sy ny ankohonanao anie ity taona vaovao ity !

Dear passengers,
Here we are at the beginning of a new year with the aim to further the 
transformation of Air Madagascar that began in 2017 after the signing of the 
strategic partnership with Air Austral.

Thanks to this strong partnership between our two companies, I am pleased 
to announce the first major achievement of this year 2019, the pooling of loyalty 
programmes between Air Madagascar and Air Austral.

Your loyalty programme Namako becomes "My Capricorne" and will allow 
you to travel on the networks of Air Madagascar, Air Austral and their respective 
subsidiaries Tsaradia and Ewa Air.

It is therefore an expanded network of destinations in the Indian Ocean, Asia, 
Europe and Africa that opens up to you with so many advantages!

Other projects such as this one to enhance your travel experience with our 
company are in development and 2019 promises to be as exciting, if not more so 
than the year before.

On behalf of Air Madagascar, I send you my best wishes for happiness, 
accomplishment and health!
This new year will bring you grace, success, and health for you and your 
family!

Rolland Besoa Razafimaharo
Directeur Général / Chief Executive Officer – Air Madagascar
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Swim    with the giants

Nage avec les

les géants

Visible beneath the translucent water off Nosy Sakatia, the 
magnificent green turtles of Madagascar graze peacefully 

on the ocean floor. Swimming with these gentle giants in this 
newly protected area is both a pleasure and a privilege.

Visibles sous l'eau translucide de Nosy Sakatia, les magnifiques 
tortues vertes de Madagascar paissent paisiblement sur le 

fond de l'océan. Nager avec ces doux géants dans cette zone 
nouvellement protégée est à la fois un plaisir et un privilège. { }
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T
he vast meadows of sea-grass, right opposite 
the Sacred Mountain of Ambohibe on the 
island of Nosy Sakatia, have been listed as a 
protected area for green turtles. After years 
of effort, the slowest and most vulnerable 

members of the turtle family can come to graze peacefully 
on the sea grass.

Green turtles tend to choose their favourite feeding 
grounds at a very early age and stay loyal to them, coming 
back every dry season. In many places across Asia, the 
green turtle population has declined each season, possibly 
affected by the number of tourists snorkelling and causing 
stress to these extraordinary creatures. Nosy Sakatia is 
lucky to experience the opposite trend. Most of the turtles 
seen around Ambohibe are mature adults and 80% of them 
are males. Locals believe that more and more turtles are 
coming every year as a result of the respectful behaviour of 
the visitors coming here.

D
e vastes prés d'herbes marines, en face de la 
montagne sacrée Ambohibe à Nosy Sakatia 
viennent d’être reconnus «  zone protégée 
pour les tortues vertes ». Après des années 
d’efforts, les membres les plus lents et les 

plus vulnérables de la famille des tortues peuvent enfin 
profiter du pacage de l’herbe marine. 

Les tortues vertes ont tendance à choisir leurs zones 
d'alimentation préférées dès leur jeune âge et à y rester 
fidèles, y revenant à chaque saison sèche. Mais en 
Asie, on constate une diminution du nombre de tortues 
vertes dont pourrait être responsable l’augmentation des 
touristes pratiquant la plongée en apnée ce qui déclenche 
un stress chez ces animaux étonnants. Nosy Sakatia a 
la chance de profiter de la tendance opposée. La plupart 
des tortues observées autour d'Ambohibe sont des 
adultes matures et 80% d'entre elles sont des mâles. Les 
populations locales pensent que les tortues reviennent 
chaque année car les visiteurs respectent les lieux.

The vast meadows of sea-grass, 
right opposite the Sacred Mountain 

of Ambohibe on the island of 
Nosy Sakatia, have been listed as a 

protected area for green turtles. 

De vastes prés d'herbes marines, 
en face de la montagne sacrée 

Ambohibe à Nosy Sakatia viennent 
d’être reconnus « zone protégée 

pour les tortues vertes ».{ }
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Prime wishes to thank Sakatia Lodge for its 
photographic and editorial collaboration.

La zone protégée, nouvellement 
créée, n’est qu’un premier pas dans 
la conservation des tortues vertes de 
Sakatia. La prochaine étape consiste 
à créer une base de données sur 
les animaux revenant ici chaque 
saison et les visiteurs sont invités à 
participer à ces efforts. En séjournant 
à Sakatia Lodge, par exemple, juste 
en face de la réserve, vous pourrez 
mieux comprendre les tortues vertes, 
apprendre à identifier chaque individu 
et même apprendre à nommer la 
tortue si vous êtes le premier à repérer 
un nouvel animal non enregistré.

La réserve de tortues Ambohibe 
espère conserver des prairies 
d'herbiers saines et créer un 
environnement confortable pour les 
tortues vertes autour de Nosy Sakatia, 
augmentant ainsi leur population dans 
les années à venir.

 The newly-established 
protected zone is just a first step 
in the conservation of green 
turtles on Sakatia. The next stage 
will be to create a database of the 
animals coming back here every 
season and visitors are invited to 
contribute to these efforts. Staying 
at the Sakatia Lodge, for example, 
right in front of the reserve, you 
will obtain information about 
green turtles, learn to identify 
each individual and even name a 
turtle if you are the first to spot a 
new unregistered animal.

 Ambohibe Turtle Reserve 
hopes to conserve its healthy 
sea-grass meadows and create 
a comfortable environment 
for green turtles around Nosy 
Sakatia, aiming to increase their 
population in the years to come.
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Ambohibe Turtle Reserve hopes 
to conserve its healthy sea-grass 

meadows and create a comfortable 
environment for green turtles.

La réserve de tortues Ambohibe espère 
conserver des prairies d'herbiers saines 
et créer un environnement confortable 

pour les tortues vertes.{ }
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L e fruit est délicieux mais les 
feuilles de corossol possèdent 
des propriétés médicinales 
étonnantes, intéressantes à 
connaître. Elles sont utilisées 

pour traiter et prévenir des problèmes de 
santé variés depuis des centaines d’années. 
Cette plante pousse en grande quantité à 
Madagascar, surtout sur la côte est.

Des études ont démontré que les 
feuilles de corossol avaient une action 
bénéfique dans la lutte contre les cellules 
cancéreuses. Des chercheurs ont constaté 
que les feuilles de Graviola Corossol sont 
plus puissantes et efficaces pour ralentir les 
cellules du cancer que les médicaments de 
chimiothérapie. Par conséquent, les feuilles 
de corossol permettent de protéger notre 
corps du cancer. Elles stimulent également 
notre système immunitaire, donnant à notre 
corps une forte capacité à lutter contre 
cette maladie.

 Vous pouvez boire cette tisane à jeun 
pendant une semaine pour renforcer 
les effets de la chimiothérapie ou des 
médicaments très forts. Pour un effet 
encore plus fort, le thé de Graviola Corossol 
fait à partir de feuilles de Corossol peut être 
consommé quotidiennement,un traitement 
d’une grande simplicité à faire soi-même.

T he fruit of the Soursop 
(Annona muricata) is 
delicious, but the leaves 
have surprising medicinal 
properties, which are 

worth getting to know. They have 
been used to treat and prevent various 
health problems for hundreds of 
years. This plant grows abundantly in 
Madagascar, particularly on the east 
coast.

Studies have shown that the leaves 
of the Soursop can combat cancerous 
cells. Researchers have found that the 
leaves of the Graviola Soursop have a 
more powerful effect on slowing down 
the development of cancerous cells 
than chemotherapy. Soursop leaves 
also enable our body to protect itself 
from cancer and stimulate our immune 
system, enabling it to fight this disease.

 You can drink an infusion of the 
leaves first thing in the morning for 
one week to reinforce the effects 
of chemotherapy or strong-acting 
medication. To increase the effect, 
Graviola Soursop tea, prepared using 
Soursop leaves can be drunk daily, a 
very simple treatment to be prepared 
at home.

Art Boisson Lifestyle Drinks

Le miracle 
des feuilles 
de corossol
The miracle of 
the Soursop 
fruit

Graviola Soursop Tea
Boil 1 litre of water with 15 
finely chopped leaves of 
Graviola Soursop (fresh or 
dried: both have the same 
effect). Leave to simmer for 
30 minutes in a pan with no 
lid until the water evaporates, 
leaving 500 ml. Leave to cool 
and drink as you wish.

Le thé de Graviola 
Corossol
Faites bouillir 1 litre d’eau 
avec 15 feuilles de Graviola 
Corossol (fraîches ou sèches 
les deux ont la même valeur) 
coupées en petits morceaux 
dans l’eau bouillante. Faîtes 
bouillir à petit feu pendant 30 
minutes, sans couvercle et 
jusqu’à évaporation de l’eau 
à 500 ml. Laissez la tisane 
refroidir et consommez-la.
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U n bloc de pur sucre de canne de plus d’un kilo… 
Quand il fond dans la bouche, son goût de canne 
est addictif. La partie nord de Madagascar est la 
plus connue dans la production du « sucre mal-
gache », qualifié aussi de  « gasy » comme tout 

produit dont la fabrication a été faite de façon artisanale, 
sans utilisation de machines industrielles.

Ce sucre est  vendu en bloc ou en 
morceaux. On le grignote en encas ou on le 
laisse fondre dans le thé ou le café mais 
il peut aussi être salutaire pour traiter un 
rhume, additionné alors à du gingembre 
et du citron.  Avant de trouver sa forme 
solide, voici les étapes suivies par le 
Siramamy gasy. On extrait le jus de la 
canne à sucre et le tamise afin d’élimin-
er les déchets. On laisse mijoter pen-
dant 30 minutes, le temps utile pour que 
l’eau puisse s’évaporer. Quand le mélange 
commence à devenir visqueux, on le verse dans 
une moule en bois de la forme souhaitée ou sur une 
plaque. Les Siramamy gasy de couleur brune foncée ont cuit 
plus longtemps que ceux de couleur plus claire.

La forme renseigne déjà sur son origine : les briquettes 
proviennent de Befandriana nord et Mandritsara tandis que 
les boules sont fabriquées à Mampikony et Port-Berger, des 
localités de la Région de Sofia.

A
cube of pure cane-sugar weighing more than 
1 kg… When it dissolves in your mouth, the 
taste of sugarcane can become addictive. The 
north of Madagascar is the region best known 
for the production of ‘Malagasy sugar’, referred 

to as ‘gasy’, as are all products manufactured in the 
traditional manner, without using industrial 

machines.
The sugar is sold in blocks or cubes. It 

can be nibbled as a snack or dissolved 
in tea or coffee, but, with ginger and 
lemon, it is also used to treat colds. 
Before taking on its solid form, 
these are the stages for preparing 
Siramamy gasy: The juice of the sugar 
cane is extracted and put through a 

sieve to eliminate impurities. It is left 
to simmer for 30 minutes, the time it 

takes for the water to evaporate. When the 
mixture starts to become viscous, it is poured 

into a wooden mould of the required shape or into 
a flat metal dish. Dark brown Siramamy gasy has cooked 
for longer than lighter-coloured sugar preparation.
 The shape gives us an idea of its origins: rectangular cubes 
come from the north of Befandriana and Mandritsara, 
whereas sugar in balls is manufactured in Mampikony and 
Port-Berger, towns in the region of Sofia.

Siramamy GasyArt Culinaire Culinary Arts

Le sucre 
en bloc

Blocks 
of sugar
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Toss the prawns in hot olive oil with garlic and then add the 
courgettes. Serve with pasta or rice. A simple dish that you will 
never tire of eating.

It does not take much to be happy and here in 
Madagascar, Léo the chef has realised that. He 
has been living on the big island for 28 years and 
is a true Zanatany or ‘native of the island’, married 
to a Malgasy lady. His story with the island of 
Madagascar began during a holiday which turned 
into an indefinite stay. In 1992, he opened ‘Alto 
Che Pizza’, a real pizzeria in Madagascar and also 
discovered the flavours of Malagasy dishes, his 
favourite being chicken cooked in coconut milk, 
prepared by his wife's family, and Romazava, a 
typical Malagasy dish that is always a true delight 
for anyone tasting it. For the last year, he has been 
the chef of the ‘Buffet du jardin’, where he let us 
taste three of his dishes, reflecting his Italian 
origins as well as his love of Malagasy cuisine.

Un plat métissé italien-malgache. Avec 
la viande tendre du zébu hachée 
mélangée avec de l’œuf, ajoutez persil 
et chapelure. Pour le cannelloni, 
préparez une simple pâte que 
vous roulerez comme une crêpe, 
incorporez à l’intérieur le mélange de 
viande et de la sauce Béchamel.

An Italian-Malagasy dish. Mix the 
tender minced zebu meat with egg 
and add parsley and breadcrumbs. For the 
cannelloni, prepare a simple dough that you will roll out like a 
pancake. Stuff with the meat mixture and the Bechamel sauce.

Sauté les crevettes mélangées avec de l’ail, de l’huile d’olive, 
ajoutez ensuite les courgettes. Mangez le tout avec des pâtes 
ou du riz.  Une cuisine simple, dont on ne se lasse jamais.

Pour être heureux il suffit de peu, et c’est ici à 
Madagascar que Chef Léo l’a compris. Installé 
depuis 28 ans dans la grande île, c’est un vrai 
zanatany ou « natif de l’île » marié à une femme 
malgache.  Son histoire avec la grande île 
commence par des vacances qui deviendront par 
la suite un séjour à durée indéterminée. En 1992, 
il ouvre « Alto Che Pizza », une vraie pizzeria à 
Madagascar et découvre  les saveurs des plats 
malgaches dont son coup de cœur le poulet au 
coco cuisiné par la famille de sa femme et le 
romazava, un plat typiquement malgache dont 
la saveur n’a jamais déçu personne. Chef depuis 
un an et demi au « Buffet du Jardin », il nous fait 
découvrir en trois plats ses origines italiennes et 
son amour pour la cuisine malgache.
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Chef Léo

Plat de crevettes aux courgettes

Chicken risotto 
with mushrooms

Le risotto de poulet 
au champignon

A dish of prawns with courgettes

Cannelloni with zebu meat
Cannelloni avec de la viande de zébu

Recette simple du risotto, pour la cuisson du riz, rajoutez 
du vin blanc, et du safran pour lui donner une belle couleur. 
Pour la préparation des champignons, après les avoir 
nettoyés, détaillez-les en gros morceaux, faites fondre du 
beurre et laissez-les cuire. Rajoutez ensuite le poulet.

A simple risotto recipe. To cook the rice, add white wine and 
turmeric to give it an exciting colour. For the mushrooms, 
after cleaning them, chop them into large chunks and cook 
them in melted butter. Finally, add the chicken.

Mamma Mia!  
Italian Cuisine

CHEF & FOOD
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Des feuilles aux fruits, les 
propriétés de cette plante sont 
innombrables. Voici quelques une 
des vertus du fruit :

Scientifiquement, il a été 
prouvé que la goyave est riche en 
antioxydants et en vitamine A. Sa 
teneur en vitamine C est cinq fois 
plus élevée que celle de l’orange. 
La goyave agit  comme régulateur 
du taux de cholestérol. La pectine 
contenue dans la goyave permet 
d’augmenter le taux de « bon »  
cholestérol dans le sang. Un 
bienfait qui se mesure après une 
consommation d’environ quatre 
fruits et qui va avoir une influence 
positive sur le cœur.

Un produit de beauté bio
En écrasant sa chair, on 
obtient une pâte aux propriétés 
hydratantes à utiliser aussi bien 
pour le corps que pour le visage.

Comment la conserver ?
La goyave se conserve à la 
température ambiante jusqu’à 
maturité. Une fois mûre, elle se 
conserve au réfrigérateur quelques 
jours.

Comment la consommer ?
La goyave se consomme telle 
quelle avec ou sans la peau, nature 
ou cuite, en confiture ou en gelée. 
Elle peut être ajoutée aux sauces, 
salades de fruits, tarte, tapioca, 
crème glacée ou yaourt. Elle est 
également consommable sous 
forme de jus.

Ses feuilles sont magiques
Ses feuilles prises en décoction 
sont également les alliés de ceux 
qui veulent perdre du poids. Elles 
traitent les maux d’estomac, 
soignent les maladies bucco-
dentaires et préviennent les 
maladies pulmonaires.

From the leaves to the fruit, the 
Guava has numerous virtues. 
Here are a few of its qualities:

Scientifically, it has been 
proved that the guava is rich in 
antioxidants and vitamin A. Its 
vitamin C content is five times 
that of an orange. The guava 
acts as a regulator of cholesterol 
levels. The pectin contained in 
the guava increases the content of 
‘good’ cholesterol in the blood: the 
consumption of four guavas will 
have a positive effect on the heart.

An organic beauty product
When you crush the flesh of a 
guava, you obtain a paste with 
hydrating properties that can be 
used on the body and the face.

How to conserve it? 
The guava is to be conserved at 
room temperature until it ripens. 
Once ripe, it can be conserved in 
the fridge for several days.

How to eat it?
 The guava can be eaten just as it 
is after removing the skin, raw or 
cooked, made into jam or jelly.
It can also be added to sauces, 
fruit salads, fruit tarts, tapioca, ice 
cream or yoghurt, or can be used 
to make fruit juice.

Its leaves are magical ! 
Its leaves taken in decoction are 
also the allies of those who want 
to lose weight. They treat stomach 
aches, treat oral diseases and 
prevent lung diseases.

La goyave Magique

Magical Guava

Cette plante nous surprend dans 
les sentiers et dans les champs 
par ses épines. Considérée comme 
une mauvaise herbe, cette plante 
verdoyante en période de pluies a des 
vertus thérapeutiques extraordinaires. 
Son nom “Baka kely” vient de la forme 
en “Y” de ses épines, semblables à une 
minuscule tête de zébu. Dans la région 
nord-ouest, elle est connue sous le 
nom de “Denda”. On peut la trouver 
dans la partie est de Madagascar, au 
nord et dans les Hauts plateaux.

Ses racines sont très efficaces 
contre les maladies articulaires. 
Pour préparer ce remède, faites 
bouillir 7 racines de la plante dans 
1,5 Litre d’eau, puis boire la solution 
régulièrement. Rien à craindre, cela 
a très peu de goût. Le Baka kely aide 
aussi les enfants dont les dents 
poussent : placer 3 à 4 racines à 
bouillir dans 1 Litre d’eau. En cas de 
diarrhée, mâcher quelques racines pour 
en extraire le suc, l’effet est immédiat.

Baka kely is a plant that grows by 
the roadsides or in fields, sometimes 
catching us unawares with its thorns. 
Considered to be a weed, the plant, 
which becomes very green in the rainy 
season, has extraordinary therapeutic 
qualities. Its name ‘Baka kely’ is 
derived from its Y-shaped thorns, 
recalling the tiny head of a zebu. In the 
north-western regions, it is referred 
to as ‘Denda’. It grows in the eastern 
regions of Madagascar, in the north 
and on the high plateaus.

Its roots are very effective in treating 
diseases that affect the joints. To 
prepare the remedy, boil seven roots of 
the plant in one and a half litres of water 
then drink the concoction regularly. 
There is nothing to fear and it has very 
little taste. The baka kely is also used 
for children's teething problems: take 
three or four roots and boil in one litre 
of water. To treat diarrhoea, chewing a 
few roots to extract the juice will have 
immediate effect.

Baka kely 
La petite tête de 
zébu qui guérit

The tiny zebu head, 
used as a cure
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Prime Media : Quel est le meilleur moment de votre métier ?
Nambinina : Cette activité est mon gagne-pain et c’est 
un métier qui me permet de faire constamment plein de 
découvertes ! Des surprises, il y en a presque tous les jours 
et rassurez-vous ce sont surtout des bonnes (sourires). Je 
rencontre des gens très différents. Ainsi, le mot-clef de ma 
journée peut-il se résumer tout simplement en « échanges ».

Depuis 2011, ce jeune natif de Morombe (ville du 
sud de Madagascar) a décidé de vivre à Morondava, 
capitale de la région Menabe. Souriant, plein d’espoir, 
il y gagne sa vie en transportant des passagers dans 
son Bajaj, un tricycle motorisé plus rapide que le 
pousse-pousse et moins cher que le taxi.

Since 2011, this young man from Morombe (a 
village in the south of Madagascar), has been 
living in Morondava, the capital of the Menabe 
region. With his big smile full of hope, he earns 
his living by transporting passengers in his Bajaj, 
a motorised tricycle that is faster than a rickshaw 
and cheaper than a taxi.

Full of hope, full of dreams !
Plein d’espoir, plein de rêves !
Nambinina

Conducteur de Bajaj  

Photo © :Tanjona ANDRIAMAHALY

Bajaj driver

Prime Media : What is the best thing about your job?
Nambinina  : This is how I earn my living and it is a 
profession which constantly allows me to make discoveries! 
There are daily surprises and most of them are good ones. 
I meet all sorts of different people. The keyword to describe 
my day could simply be ‘exchanging’.

Prime Media : Avec la concurrence des autres moyens de 
transport, est-ce toujours rentable ?
Nambinina : Personnellement, c’est assez pour subvenir à 
mes besoins. Après, cela dépend de chaque personne, si 
on choisit de vivre modestement, aucun problème ne se 
pose. Cela fait 5 ans que je conduis un Bajaj. Nos petits 
soucis sont des soucis de circulation notamment avec les 
cyclopousses.

Prime Media : With competition from other means of 
transport, are you still earning enough to make a decent 
living?
Nambinina : Personally, I make enough to cover my needs. 
But then, it depends on each person. If you choose to live 
simply, there are no problems. I have been driving a Bajaj 
for five years now. Our problems mainly concern traffic, 
noticeably with cycle rickshaws.

Prime Media : Que faites-vous quand vous ne travaillez pas ?
Nambinina : Je n’ai pas toujours beaucoup de temps car 
lorsque les affaires marchent bien comme c’est le cas en 
période de vacances, j’enregistre 50 passagers par jour. 
Mais sinon, je suis membre d’un groupe local, le groupe 
« Nambinina de Morombe ». Nous véhiculons le rythme 
Tsapiky.  Je pratique également du sport, football et 
cyclisme.

Prime : What do you do when you are not working?
Nambinina : I do not always have a lot of free time. When 
business is good, for example during the holidays, I can 
transport 50 passengers a day. The rest of the time, I play in 
a local band: the group is called ‘Nambinina de Morombe’. 
Our music is based on Tsapiky rhythms. I also do some 
sport: football and cycling.

This is how I earn my living and 
it is a profession which constantly 
allows me to make discoveries! 

Cette activité est mon gagne-pain 
et c’est un métier qui me permet 
de faire constamment plein de 
découvertes !
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Prime Media : Comment vous décrivez-vous ?
Tsanta : Avant, j’étais surtout connu comme trompettiste. 
Mais je joue également du piano, du Valiha, je suis devenu 
multi-instrumentiste. Bref, je joue de presque tous les 
instruments traditionnels malgaches. Je suis musicien, 
compositeur et arrangeur.

Malgré son jeune âge, Tsanta Randriamihajasoa joue 
de 14 instruments  de musique. Il baigne dans la 
musique depuis son enfance. A 4 ans, il s’initie à la 
flûte ; à 11 ans il commence à se produire et intègre 
un groupe. Puis, le voilà qui apprend la trompette et 
on le retrouve en 2014 pour sa première participation 
au Festival Madajazzcar et son entrée dans le 
showbiz.

Despite his young age, Tsanta Randriamihajasoa can 
play 14 musical instruments. He has been in contact 
with music since a very early age. At the age of 4, he 
learned to play the flute; at 11, he began to perform 
and joined a band. Then, he decided to learn to play 
the trumpet and in 2014, he participated, for the first 
time, in the Madajazzcar festival, taking his first steps 
in show-business.

One-man band at 21

Multi-instrumentiste à 21 ans

Tsanta
Le musicien prodige -  The Musician Prodigy 
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Prime Media : How would you describe yourself?
Tsanta : Before, I was mainly known as a trumpet player. 
But I also play the piano and the Valiha. I have become a 
multi-instrument musician. Actually, I can play nearly all 
the traditional Madagascan instruments. I am a musician, a 
composer and an arranger.

Prime Media : Vous étiez aux États-Unis au One Beat 
Program. Qu’est-ce que cela a changé pour vous ?
Tsanta : Je suis fier d’avoir été le premier artiste malgache 
sélectionné à participer à l’édition 2018 (One Beat 2018 
Fellow), car c’était une occasion de faire connaître la 
musique malgache. J’ai choisi de mettre en valeur le 
Valiha. Ce fut une tournée sur la côte Est des Etats-Unis 
au cours de laquelle j’ai rejoint 25 autres artistes issus 
des quatre coins du monde. Concerts, échanges culturels, 
partages, recording… étaient au programme. Une nouvelle 
preuve s’il en est que la musique est sans frontières.

Prime Media : You went to the USA for the One Beat 
Programme. How did that change things for you?
Tsanta : I am proud of being the first Malagasy musician 
to have been selected to take part in the 2018 festival 
(One Beat 2018 Fellow), as it gave me the opportunity to 
showcase Malagasy music. I chose to play the Valiha. I 
toured the east coast of the US, with 25 other artists from all 
over the world. There were concerts, cultural exchanges, 
discussions and recordings. Another sign that music has no 
frontiers.

Prime Media : Vos aspirations 
en ce début d’année…
Tsanta : Ma vision reste 
la même : donner  plus 
de valeur à la musique 
malgache et la voir un jour 
intégrer les grands studios 
internationaux de musique 
et de films…De nombreux 
musiciens malgaches 
souhaitent aussi la mise en place d’un Conservatoire de 
musique qui permettrait l’éveil musical et l’orientation de 
l’enfant dès le plus jeune âge. Et enfin, un message aux 
collègues et amis : “Keep doing what you’re doing!”

Prime :  Your hopes at the start of this year?
Tsanta : My vision has not changed: I wish to give more 
value to Malagasy music and one day see it used by 
important international film music studios. Many Malagasy 
musicians would also like to see the creation of a Malagasy 
Music Academy, enabling children to come into contact 
with music from an early age. Finally, one message for 
my fellow musicians and friends: ‘Keep doing what you’re 
doing!’



DESTINATIONS

|     25     ||     PB     | Magazine online         www.primemedia.international Magazine online         www.primemedia.international



TECHNOLOGIE

|     26     | Magazine online         www.primemedia.international Magazine online         www.primemedia.international

Prime Magazine remercie TEKNET GROUP pour l'élaboration de ce texte.
>> Prime Magazine would like to thank TEKNET GROUP for the preparation of this text.

Mail : commercial@teknetgroup.com - Tel.: 020 23 334 45 - 032 03 313 14

Géolocalisation au cœur de 
l’histoire moderne
De l’astrolabe antique jusqu’au GPS d’aujourd’hui, en passant par 
la boussole, le sextant, le gyroscope et le satellite, les technol-
ogies de positionnement ont accompagné et même souvent 
initié le développement économique, scientifique et social tout 
au long de notre ère. Ces 20 dernières années, ces technologies 
de positionnement se sont modernisées et mettent aujourd’hui 
la géolocalisation à la portée du plus grand nombre. 

L’amélioration des performances des techniques de géolocal-
isation a été l’un des facteurs du déclenchement de la mondiali-
sation et de l’émergence du capitalisme entrepreneurial moderne. 
Les développements récents des technologies numériques créent 
un contexte nouveau dans lequel la géolocalisation est placée 
au cœur d’une explosion d’applications et de services inédits.

Geolocation in the heart of 
modern history
From the ancient astrolabe to the GPS of today, through the 
compass, the sextant, the gyroscope and the satellite, the 
positioning technologies have accompanied and even often 
initiated the economic, scientific and social development 
throughout our era. Over the past 20 years, these positioning 
technologies have been modernized and now make geolocation 
accessible to as many people as possible.

Improving the performance of geolocation techniques 
has been one of the factors triggering globalization and the 
emergence of modern entrepreneurial capitalism. Recent 
developments in digital technologies are creating a new context 
in which geolocation is at the heart of an explosion of new 
applications and services.

TECHNOLOGIE
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William Kidd, Thomas Tew, ou encore le célèbre  
« la Buse »… Pendant tout un siècle, les histoires 
de pirates ont fasciné plusieurs générations 

d’enfants. A Madagascar plusieurs endroits de l’île ont été 
le refuge de ces célèbres forbans.

On pourrait évoquer le souvenir de figures légendaires 
telles que John Avery ou Christophe Condent, arrêté 
au large de Sainte-Marie et pendu à l'Île Bourbon. 
Ces nombreux pirates trouvent refuge sur les côtes 
et participent même à l'économie du pays, comme le 
capitaine Avery qui s’est installé dans la baie d’Antongil où 
le capitaine Williams, à Sainte Marie. Le Provençal Misson 
et son complice Caraccioli établissent pour leur part, 
dans la baie de Diego Suarez, l’étonnante République de 
Libertalia, véritable laboratoire d’un socialisme utopique.

De 1685 à 1720, Sainte-Marie devient un véritable repère 
de pirates. On en comptera plus d’un millier qui habiteront 
ou feront escale à « Saint Mary’s Bay ». Des épaves gisent 
encore au large d’Ambodifotatra, la capitale de Sainte-
Marie. Jusqu'en 1720, seuls les pirates français et anglais 
fréquenteront les côtes malgaches avant l’arrivée de 
nouveaux pirates antillais, parmi lesquels le célèbre 
« La Buse ». Cela conduit les puissances européennes à se 
mobiliser et l’escadre anglaise du commodore Matthews, 
envoyée en 1721 dans l’océan Indien, contraint ces hors 
la loi à abandonner leurs bases. Beaucoup se réfugient 
alors à l’intérieur de l’île et abandonnent leurs activités 
criminelles en se mêlant à la population indigène. Qui 
parmi nous est un descendant de pirate ?

William Kidd, Thomas Tew or the famous ‘La 
Buse’… For a whole century, stories of pirates 
have fascinated several generations of children. 

In Madagascar, there are several spots which harboured 
these famous pirates.

We can mention legendary figures such as John Avery 
or Christophe Condent, who was arrested off the coast of 
Sainte-Marie and hanged on Bourbon island. Many of these 
pirates took refuge along the coasts of Madagascar and 
even contributed to the economy of the country, such as 
Captain Avery, who settled in the Bay of Antongil or Captain 
Williams on Sainte-Marie. Misson, a pirate from the 
Provence region of France, and his accomplice Caraccioli 
established the extraordinary Republic of Libertalia in the 
Bay of Diego Suarez, a true laboratory of utopian Socialism.

From 1685 to 1720, Sainte-Marie was true den of pirates. 
Over one thousand of them lived or stopped off in ‘Saint 
Mary’s Bay’. There are still shipwrecks lying on the seabed 
off Ambodifotatra, the main town of the island of Sainte-
Marie. Initially, only French and English pirates used to 
sail along the coasts of Madagascar. Then, in 1720, new 
pirates from the Caribbean, including the famous ‘La Buse’, 
started to arrive. As a result, the European authorities 
decided to take action and in 1721 a British squadron, led 
by admiral Matthews, was sent into the Indian Ocean, 
forcing the seafaring outlaws to abandon their bases. Many 
of them took refuge in the island’s hinterland and gave 
up their criminal activities, mingling with the indigenous 
population. How many of us are descendants of pirates?

Ces nombreux pirates 
trouvent refuge sur les 

côtes et participent même 
à l'économie du pays.

Many of these pirates 
took refuge along the 

coasts of Madagascar and 
even contributed to the 
economy of the country.

MadagascarHissez Ho vers Hoist sails to Madagascar
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Il se porte en toutes circonstances :  
dans les champs, le jour du 
marché ou durant les fêtes. Si le 
rôle essentiel d’un chapeau est de 

protéger du soleil ou au contraire de tenir 
chaud à la tête, celui des Betsileo (sud 
des terres centrales de Madagascar) a 
une toute autre dimension culturelle.

Lors des cérémonies de circoncision, 
surtout les cérémonies collectives, les 
mères portent le Satrobory. C’est une 
tradition respectée dans tout le territoire 
betsileo, d’Ambositra à Ambalavao, 
en passant par Fianarantsoa et 
Fandriana. Il est aussi très porté lors 
des cérémonies de Famadihana ou 
exhumation.

Le Satrobory est un bonnet 
quadrangulaire en vannerie tressée, 
souvent fabriqué à partir de “satrana”, 
une plante de la famille des palmiers. 
Il se différencie du Satro-pejy qui 
lui comporte des bord. Les teintes 
spéciales pour vannerie embellissent 
les chapeaux et permettent aux artisans 
d’y ajouter des symboles et des mots. 
Accessoire de mode à part entière, le 
chapeau betsileo est généralement 
assorti avec le lamba (châle typique 
malgache) ou encore avec la longue 
robe en coton que portent les femmes. 
Les hommes l’associent d’un short 
et d’un malabary ou d’un lamba 
couvrant toute la partie supérieure 
du corps. Une canne accompagne 
également ce chapeau typique.  Admirez 
l'élégance d'un Betsileo qui enlève son 
chapeau, avec ou sans bord pour vous 
saluer, vous remercier  ou demander 
l’autorisation de prendre la parole.

It can be worn any time: in the fields, 
on market day or during holidays. 
While the essential role of a hat 
is to protect against the sun or, on 

the contrary, to keep the head warm, 
that of the Betsileo (southern part 
of Madagascar's central lands) has a 
entirely different cultural dimension.

During circumcision ceremonies, 
especially collective ceremonies, 
mothers wear the Satrobory. This 
tradition is respected throughout the 
Betsileo territory, from Ambositra 
to Ambalavao, Fianarantsoa and 
Fandriana. It is also very popular at 
Famadihana ceremonies or exhumation.

The Satrobory is a quadrangular 
wickerwork cap, often made from 
"satrana", a plant of the palm family. 
It is different to the Satro-pejy, which 
has a brim. Special basketry colours 
embellish the hats and allow artisans 
to add symbols and words. A fashion 
accessory on its own, the Betsileo hat 
usually is combined with the Lamba (a 
typical Malagasy shawl) or with the long 
cotton dress worn by women. Men use a 
combination of shorts and a Malabary or 
Lamba covering the entire upper body. 
A cane also goes with this typical hat.  
Admire the elegance of a Betsileo when 
he removes his hat, with or without a 
brim, it'll be to greet you, thank you or to 
ask for permission to speak.

Photo © : M. Rémi Pinaton

Special basketry colours 
embellish the hats and 
allow artisans to add 
symbols and words. 

Les teintes spéciales pour 
vannerie embellissent les 
chapeaux et permettent 
aux artisans d’y ajouter 
des symboles et des mots.
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Il  n’est pas question ici de Coco Chanel, mais du fruit du 
cocotier. Qui aurait pu un jour imaginer s’habiller en coco ?  
A Madagascar où l’on a étudié le sujet, ce n’est pas 
mission impossible.
Dans le coco, rien ne se perd, tout se transforme ! Farine, 

huile, sucre, lait, eau mais également habits et décoration 
en noix de coco, c'est fou tout ce que la noix de coco 
peut fournir de bon ! Dans le nord-est de Madagascar à 
Sambava, une usine produit des noix de coco sur une 
surface de 5 000 hectares. Elle s’est lancée dans la 
production d’habits et de décoration en noix de coco, un 
marché très écologique.

Mais comment fabriquer des vêtements à l’aide du 
cocotier ? Le procédé est très simple. L’écorce de l’arbre 
située en haut du cocotier séchée naturellement par le 
soleil, sera prélevée et repassée, oui repassée !  Elle sera 
ensuite cousue par des ouvrières pour donner toutes 
formes de style souhaité : un tee-shirt, un short ou un 
chapeau… A noter que ces articles font aussi office 
d’imperméable. Au-delà des habits, l’écorce et la noix 
peuvent aussi se transformer en objet de décoration : 
abat-jour, nappe de table ou encore en parasol. Avis aux 
amateurs pour un style original bien affirmé.

We are not talking about Coco Chanel, but about 
the coconut. Who would have thought that 
one day we might be wearing coconuts? In 
Madagascar, the idea is not such a stupid one.

Every part of the coconut can be used and everything 
can be transformed. Flour, oil, sugar, milk, water, but also 
clothes and decorative objects are made out of coconut: it's 
crazy what the simple coconut can produce! In the north 
east of Madagascar, in Sambava, there is a coconut factory 
covering 5000 hectares, which has started producing 
clothes and decorative objects using coconut, a totally 
environmentally friendly activity.

But how to make clothes using coconut? The process is 
very simple. The bark of the tree, at the top of the coconut 
palm, dried naturally in the sun, is removed and ironed out. 
Yes, ironed! It is then sewn to produce any article or style: 
a T-shirt, a pair of shorts or a hat, for example. It should be 
noted that these articles are also waterproof. Apart from 
clothes, decorative objects can also be made out of the 
bark or the fruit of the coconut: lampshades, tablecloths or 
parasols, to the joy of those in search of something original.

L’écorce de l’arbre située en haut du 
cocotier séchée naturellement par le 
soleil, sera prélevée et repassée.

Coco t’as le look

The Coco look

The bark of the tree, at the top of the 
coconut palm, dried naturally in the 
sun, is removed and ironed out. 
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La radiologie pour un diagnostic rapide et initial
Il s’agit de la plus ancienne technique d’imagerie utilisant les 
rayons X. Cet examen est le plus couramment utilisé dans 
les services d’urgence, en particulier en traumatologie, en 
pneumologie et pour le diagnostic des calculs rénaux.

L’échographie pour l’exploration des tissus mous
L’échographie est une technique utilisant les ultrasons sans 
contre-indication ni effets secondaires connus. L’interprétation 
des images se fait immédiatement par le médecin. Les 
indications sont nombreuses : organes de l’abdomen, seins, 
prostate, ligaments et tendons, thyroïde entre autres. Couplée à 
un Doppler, elle permet l’étude des vaisseaux sanguins et sers à 
guider les biopsies gynécologiques, mammaires et hépatiques.

Le scanner pour des examens approfondis
Le scanner utilise également les rayons X avec des doses 
plus élevés. Son utilisation doit donc être justifiée pour des 
diagnostics complexes ou pour guider un traitement comme 
par exemple un cancer. Le scanner repose sur une série 
d’images en coupes transversales du corps et des organes. 
Les coupes les plus fines sont obtenues avec des appareils 
de 128 barrettes mais un appareil de 64 barrettes offre déjà 
une précision importante.

L’IRM pour une analyse du fonctionnement des organes
Examen utilisant les ondes de radiofréquence, il présente 
l’avantage d’être indolore et de ne pas irradier le patient. Très 
utilisé en imagerie cérébrale et ostéo-articulaire, l’IRM joue un 
rôle important en cancérologie, excepté pour les poumons. 
N’étant pas irradiant, il est facilement utilisable avec les enfants.

Prime conseille parmi plusieurs prestataires : La Polyclinique 
d’Ilafy à Antananarivo

Radiology for a quick and initial diagnosis
It is the oldest imaging technique using X-Rays. This 
exam is most commonly used in emergency departments, 
particularly in trauma, pneumology and for the diagnosis 
of kidney stones.

Echography for soft tissue exploration
Echography is a technique using ultrasound without 
contraindications or known side effects. The images are 
interpreted immediatly by the doctor. The indications 
are numerous : organs of the abdomen, breasts, prostate, 
ligaments and tendons, thyroid among others. Coupled 
with a Doppler, it allows the study of the blood vessels and 
serves to guide the gynecological, mammary and hepatic 
biopsies.

The scanner for in-depth exams
The scanner also uses X-Rays with higher doses. Its use 
must therefore be justified for complex diagnosis or to 
guide a treatment such as a cancer. The scanner is based 
on a series of images in cross sections of the body and 
organs. The thinnest cuts are obtained with devices of 128 
bars but a device of 64 bars already offers an important 
precision. 

MRI for an analysis of the functioning of organs
Technique using radiofrequency waves, it has the 
advantage of being painless and not irradiating the patient. 
Widely used in brain and osteo-articular imaging, MRI 
plays an important role in oncology, except for the lungs. 
Not being radiant, it is easily used with children.

Prime advises among several companies : Ilafy Polyclinic 
in Antananarivo

L’imagerie Médicale Medical Imaging
L’adéquation homme / machine Man – machine adequacy

In the field of medical imaging, the quality of 
equipments used and its prosper maintenance 
is essential. However, and as in any medical 
discipline, the quality of diagnosis depends 
largely on the skills of teams. Medical imaging 
is dependent-operator.

En matière d’imagerie médicale, la qualité des 
équipements utilisés et leur bon entretien est 
primordial. Pour autant, et comme dans toute 
discipline médicale, la qualité du diagnostic dépend 
en grande partie des compétences des équipes. 
L’imagerie médicale est opérateur-dépendante.
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Q uoi de plus merveilleux que de voir la beauté 
féminine s’exprimer à travers la danse, et 
Madagascar l’a bien compris il y a longtemps. Le 
dihim-bavy ou « la danse des femmes » a pour 

particularité de mettre la femme à l’honneur dans un pays  
dont la danse fait partie intégrante de l’identité culturelle.

Comme toutes les civilisations du monde, Madagascar 
possède sa propre musique et ses propres danses. 
De nombreux instruments traditionnels sont encore 
utilisés au cours des fêtes et cérémonies. A Madagascar, 
les danses traditionnelles dans leurs expressions 
fondamentales et authentiques tendent à disparaître et 
sont visiblement mal connues des générations actuelles. 
Les danses traditionnelles malagasy représentent des 
valeurs identitaires et culturelles issues du peuple qui leur 
reconnaît un caractère fondateur et fondamental, qu'il 
reconnaît, s’approprie et respecte.

Le dihim-bavy désigne une danse des Hautes terres et de 
la côte est malgache. Douce et harmonieuse, exprimant 
le caractère et l’attitude idéalisée des femmes malagasy 
au sein de la société. Elle s’exécute pendant les fêtes 
publiques et familiales. Les femmes portent alors une 
robe longue, un lamba et les cheveux sont tressés et 
rassemblés sur le cou. Tandis que les hommes sont vêtus 
de malabary, de pantalon de couleur unie et portent des 
chapeaux de paille. La danse s’accompagne du son de la 
flûte et l’accordéon à huit rameaux.

N
othing is more stunning than feminine beauty 
expressed through dancing, something that the 
people of Madagascar have known for a long 
time. The specific characteristic of ‘dihim-bavy’, 

the ‘women’s dance’, is that it honours women in a country 
where dancing is an integral element of the cultural 
identity.

Like all the world's civilisations, Madagascar has its 
own music and its own forms of dance. Many traditional 
instruments are still used today during festivals and 
ceremonies. In Madagascar, traditional dances with their 
fundamental authentic forms of expression are tending 
to disappear and are now little-known to the young 
generation. Traditional Malagasy dances reflect the identity 
and culture of a people who recognise their foundational 
and fundamental character, which they appropriate and 
respect.

 The ‘dihim-bavy’ is a form of dance practiced in the 
high plateaus and on the east coast of Madagascar. Gentle 
and harmonious, it reflects idealised characteristics and 
attitudes of Malagasy women in the society. It is danced 
during public and family festivals. The women wear a long 
dress, a lamba (traditional cloth), with their braided hair 
knotted at the nape of their neck. The men will be dressed 
in malabary, plain-coloured trousers, and wear straw hats. 
The dance is accompanied by musicians playing the flute 
and the eight-tiered accordion.

Danse Dance

Dihim-bavy

Des femmes et…des femmes
Women … and more women

Le dihim-bavy ou « la danse des 
femmes » a pour particularité de 
mettre la femme à l’honneur

The specific characteristic 
of ‘dihim-bavy’, the 
‘women’s dance’, is that it 
honours women.
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Madagascar has an impressive wealth of cultural 
practices. Various styles of music, each with its 
own specific rhythm, specific to this enchanted 
island are played during family festivals, rituals 

and customs, closely respected in many regions. Each style 
of music is accompanied by instruments beating out the 
rhythm. The accordion is one of the typical Madagascan 
instruments appreciated by local musicians. The instrument 
is passed down from generation to generation and the 
most talented musicians have raised it to the highest levels 
of fame, giving it an essential role to play in Madagascar’s 
musical heritage. Traditional Malagasy singers, known as 
‘mpihira gasy’, were the first to popularise it.

The best known of the accordions in Madagascar is 
the diatonic accordion, a timeless element of traditional 
Malagasy music. According to local beliefs, it has the 
capacity to produce specific tonalities, which can lead the 
musician to communicate with ancestors, which is why it has 
become the essential musical instrument for various ritual 
practices, such as the ‘tromba’. The accordion is, in some 
ways, close to the piano, since both keyboards instruments. 
The right hand produces the melody, as for the piano, but 
what is sometimes missing are the black keys. It also has two 
box elements, one on the right and one on the left, as well 
as a bellows through which the air is drawn inside and out, 
producing the notes.

M adagascar est dotée d’une richesse culturelle 
impressionnante. Des musiques variées aux 
rythmes très différents et spécifiques à cette île 
enchantée, animent depuis toujours les fêtes 

familiales et les rites et coutumes, très respectés dans de 
nombreuses localités. Chaque musique est accompagnée 
d’instruments qui donnent le ton. L’accordéon fait partie 
des instruments typiquement malgaches appréciés des 
musiciens locaux. Cet instrument de musique est passé de 
génération en génération, les plus doués en la matière ont 
relevé sa notoriété au plus haut niveau, faisant de l’accordéon 
un élément du patrimoine musical malgache. Les « mpihira 
gasy », chanteurs traditionnels malgaches, ayant été les 
premiers à le populariser.

L’accordéon le plus connu à Madagascar est l’accordéon 
diatonique. C’est un intemporel de la musique traditionnelle 
malgache. Il a, selon la croyance malgache, la capacité de 
produire des tonalités particulières servant à communiquer 
avec les ancêtres. C’est pourquoi il est devenu l’instrument de 
musique phare de différentes pratiques rituelles comme le  
« tromba ». L’accordéon et le piano font partie de la famille des 
instruments à clavier. Il est composé d’un clavier main droite 
pour la mélodie, comme celui du piano mais auquel il manque 
éventuellement les notes relatives aux touches noires, de 
deux boîtiers droit et gauche et d’un soufflet qui permet de 
faire rentrer ou sortir de l’air et donc de produire les notes. 

Le piano
à bretelle !

Accordéon Accordion

The piano
with straps!

Musique Music Photo © : rs-foto
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E n voyage, vous aimez découvrir le patrimoine 
architectural d’un pays, témoin de son parcours 
historique et culturel ? Optez pour les maisons 

traditionnelles tananariviennes. Ce type d’architecture ne se 
rencontre que sur les Haut-Plateaux.

Tout est parti du Rova d’Antananarivo où dès 1820, Louis 
Gros et Jean Laborde introduisirent la mode des colonnes. 
La multiplication des fours à briques allait favoriser une 
véritable révolution architectonique qui débuta avec les 
constructions de prestige en milieu urbain et se diffusa 
rapidement dans les campagnes.

Les maisons traditionnelles des hauts plateaux sont en 
brique, une architecture plus urbaine. La forme de ce genre 
de maison s’explique par la nécessité pour les anciens 
Malgaches de se défendre des cambrioleurs. Ainsi, ils 
se tenaient à l’étage pendant la nuit et souvent ôtaient 
l’échelle qui y donnait accès. Cette architecture primitive va 
cependant bénéficier d’une amélioration sous l’influence 
européenne. Dans les premières heures de la colonisation, 
elle s’agrémente d’une varangue , le rez-de-chaussée et 
l’étage sont mieux agencés avec un escalier plus souvent à 
l’intérieur qu’à l’extérieur. Les fenêtres sont hautes et en bois. 
La maison est carrée ou de forme rectangulaire. Quant au 
toit, il est en tuiles plates. Vient ensuite une autre évolution, 
un plan calqué sur celui du cottage anglais, un modèle 
que l’on retrouve le plus souvent aujourd’hui. La maison 
traditionnelle possède désormais deux ou trois pièces au rez-
de-chaussée et autant à l’étage. La varangue se trouve sur 
la façade principale. Elle est soutenue par des piliers de bois 
ou de briques. Vous pouvez trouver ces types de maisons du 
côté d'Antaninandro ou encore sur Andohalo et Faravohitra 
qui sont des quartiers de la ville d'Antananarivo.

W hen on holiday, are you the type of person who 
loves to discover the architectural heritage of 
a country, reflecting its historical and cultural 

traditions? Come and visit the traditional houses of 
Antananarivo, with their architectural style to be found only 
on the High Plateaus.

It all started with the Palace of the Rova in Antananarivo 
where, as from 1820, Louis Gros and Jean Laborde started 
the fashion of putting up columns. The development of brick 
kilns brought a true architectural revolution, which started 
with prestigious buildings in urban environments and rapidly 
spread to the countryside.The traditional houses in the high 
plateaus are built of brick, a more urban style of architecture. 
The structure of this type of house is due the people of 
Madagascar during this period needing to protect themselves 
from burglars: they used to spend the night upstairs, often 
removing the ladder giving access to the upper floors. This 
rather primitive architecture, however, was refined under 
European influence. In the first years of the colony, the houses 
were given a veranda and the design of the ground floor and 
upper floors was improved, very often with an interior rather 
than an exterior staircase. The tall windows were made of 
timber and the house was square-shaped or rectangular. 
The roof was covered with flat tiles. Another stage in the 
evolution of this architecture was the floor plan, based on that 
of the English cottage, a model still applied today for many 
constructions. The traditional house now consists of two or 
three ground floor rooms, with the same number upstairs. 
The veranda, constructed along the main façade, is supported 
by timber or brick pillars. This kind of house is to be found 
around Antaninandro or at Andohalo and Faravohitra which 
are part of the  neighborhoods of the city of Antananarivo .

ArtisanatCrafts

L'architecture vintage 
à la Malagasy

Malagasy vintage 
architecture
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Peet 
déjeuner 

en sus
à parrr de

ESSENTIEL
Chambre standard
Cocktail de bienvenue

DECOUVERTE
Chambre standard
Cocktail de bienvenue
Peet-déjeuner en buffet
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A vec un bout de charbon ou de brique, des 
cailloux bien ronds, et des feuilles, le tantara 
vato est prêt à commencer, place maintenant 
à l’assistance pour écouter les petites 
scénettes réalisées par des petites filles. En 

écoutant attentivement on sent à quel point ces enfants 
vont puiser dans leur imagination.

Le « tantara vato » signifie littéralement raconter une 
histoire avec les galets. En général, ce jeu est réservé aux 
filles. Chacune des filles cherche la plus belle pierre, bien 
ronde, et à chaque pierre son rôle : les plus grosses pour 
les grands parents, les petites pour les enfants, les 
jolies pierres pour les jolies filles. D'ordinaire, 
on dessine la maison où va se dérouler 
l’histoire à même le sol à l’aide d’un bout 
de charbon ou de brique.

 L’histoire gravite autour de vies 
familiales. Dans le « tantara vato», les 
petites racontent une scène de ménage 
où des enfants désobéissants irritent 
leurs parents. Celle qui fait parler les 
pierres, se met dans le personnage d’un 
papa ou d’une maman ou d’un autre adulte 
membre de la famille qu’elle admire ou qu’elle 
désapprouve. Souvent l’enfant exprime son propre 
vécu à travers les histoires qu’il raconte. Mais à l’inverse, 
ce jeu peut refléter la créativité de l’enfant qui peut choisir 
par pudeur de ne pas dévoiler la véritable facette de sa 
famille mais au contraire de raconter une vie meilleure à 
laquelle il aspire. 

Mais avec l’arrivée des poupées achetées dans le 
commerce et surtout le développement des nouvelles 
technologies, ce jeu tend aujourd'hui à disparaître et rares 
sont ceux qui le pratiquent encore.

M ade out of a piece of charcoal or a chip 
of brick, a few round pebbles and leaves, 
the tantara vato is about to begin, the 
audience eager to watch the short 
sketches to be performed by little girls. If 

you listen carefully, you will realise to what extent these 
children are able to use their imagination.

‘Tantara vato’ means, literally, telling a story using 
pebbles. In general, the game is played only by girls. Each 
of them will go in search of the most beautiful rounded 
pebble and each pebble will have a role to play: the 

biggest ones for the grandparents, the smallest 
for the children and the prettiest of all for the 

pretty girls. On the ground, using a piece 
of charcoal or brick, they will make a 

drawing of the house where the story is 
to take place.

 The performance is based on family 
life. In the tantaro varo, the little girls 
will often tell the story of disobedient 

children annoying their parents. The 
girl giving a voice to the stones will take 

on the character of the father or mother 
and another adult member of the family that 

she admires or disapproves of. Often, the child 
will express her own experience through the story told. 
The game can also reflect the girl's creativity and, out of 
modesty, she can choose not to reveal the true nature of 
her family but, on the contrary, narrate a better life to 
which she aspires.

 However, with the arrival of dolls bought from 
shops and, in particular, with the development of new 
technologies, the game is now tending to disappear and 
very few groups of little girls continue to play.

Tradition

Poupée de pierre
Stone dolls

Photos © : Tanjona ANDRIAMAHALY
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P aroedura Maingoka est une espèce de gecko 
endémique de Madagascar dans le Sud-Ouest 
de l'île. Cette espèce est localisée dans le 

parc National de Tsimanampetsotsa, aux alentours 
d’Ampanihy, Itampolo, Vohombe et Efoetse.

Maingoka est le nom spécifique du scorpion en 
Malgache, et d’ailleurs à la manière d’un scorpion, 
sa queue se relève lorsqu’il est perturbé. Ce petit 
reptile est d’une taille moyenne de 47 à 71 mm et 
présente des petites écailles au niveau du dos en 
forme de tubercule. Il est  marqué par une bande 
claire  sur l’arrière de sa tête, sur le corps de l’œil  
qui s’étend et sur son cou. Puis, traversé par une 
bande blanche alterné par une touche de marron 
foncé jusqu’à sa queue.

Ce gecko est principalement terrestre, et 
se nourrit d’insecte. On le retrouve dans les 
affleurements des roches calcaires ainsi que dans 
les forêts sèches et les broussailles. Il est classé 
parmi les espèces quasi- menacées selon la liste 
de l’IUCN. La perte de son habitat causé par la 
dégradation des forêts est la principale menace 
auquel il fait face. 

Paroedura Maingoka is a species of 
gecko endemic to Madagascar 
in the southwestern part of 

the island. The species is found 
in the Tsimanampetsotsa 
National Park, around 
Ampanihy, Itampolo, 
Vohombe and Efoetse.

Maingoka is the name 
given to the scorpion in 
Malagasy. Like the scorpion, 
it raises its tail when 
disturbed. This small reptile has 
an average size of 47 to 71 mm and 
has small scales on its tuber-shaped 
back. It has a clear stripe on the back of its 
head and around the eye, that extends to its neck, as well, as a white 
band alternating with a touch of dark brown leading to its tail.

The Paroedura maingoka gecko is mainly terrestrial and feeds on 
insects. It is found in limestone outcrops, as well as in dry forests 
and undergrowth. It is classified as Near Threatened on the IUCN 
list. The loss of its habitat caused by forest degradation is the main 
threat it faces.

Le Lézard 
Scorpion

The Scorpion 
Gecko 

Prime remercie WWF pour l'élaboration de ce texte et les photos. Prime thanks WWF for developing this text and pictures.

Photos © : WWF MADAGASCAR
Faune Fauna
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AnalamangaQuad The 
squad

Photo © : CT MOTORS
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A
llier découverte et aventure c’est 
possible ! Si certains sont fascinés par 
le trekking, les randonnées pédestres ou 
encore la plongée sous-marine, d’autres 
préfèrent les parcours en quad et buggy. 

La sortie en quad ou en buggy est une autre manière 
d’apprécier les beaux paysages de la Grande Ile et 
d’avoir un tout autre regard des lieux environnants.

Pour une conduite facile, optez pour un buggy ! 
Se rapprochant du kart, le buggy offre une conduite 
aisée et fluide vu son train roulant très large. Ensuite, 

son volant est démultiplié, ce qui demande au 
conducteur moins d’effort par rapport à un guidon à 
attaque directe.

Le quad offre quant à lui une stabilité et de 
l’accélération grâce à ses deux roues motrices 
arrière. La plupart des pneus limitent les vibrations 
pour une tenue de route améliorée. La stabilité en 
tout-terrain est assurée. Puis, la gâchette située 
sur le guidon qui fait office à un accélérateur est 
manipulable avec le pouce droit, ce qui permet une 
accélération plus facile.
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C
ombining discovery and adventure 
is possible! While some are 
fascinated by trekking, hiking or 
scuba diving, others prefer quad 
and buggy tours. The quad or buggy 

outing is another way to enjoy the beautiful 
landscapes of the Big Island and to have a 
different look at the surrounding places.

For easy driving, go for a buggy! Closer to the 
kart, the buggy offers an easy and fluid driving 
due to its very wide running gear. Then, its 
steering wheel is multiplied, which requires 
the driver less effort compared to a handlebar 
direct attack.

The quad offers stability and acceleration 
thanks to its two rear drive wheels. Most tires 
limit vibration for improved handling. Off-
road stability is assured. Then, the trigger on 
the handlebar that acts as an accelerator is 
manipulable with the right thumb, allowing 
easier acceleration.

All photos © : CT MOTORS

The quad or buggy outing 
is another way to enjoy the 
beautiful landscapes of the 
Big Island. 

La sortie en quad ou 
en buggy est une autre 
manière d’apprécier les 
beaux paysages de la 
Grande Ile.
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The circuit Antananarivo-Anjozorobe, north of 
the capital, is a must if you are looking for thrills 
without neglecting the side discoveries since 
the places are rich in biodiversity and culture. A 
circuit that begins with the RN3 and a red laterite 
trail through rice fields and villages. This journey 
of 110 km will not be in vain since arrived on the 
spot, you will have the opportunity to discover one 
of the largest vestiges of the old primary forest 
of the Highlands Central: the forest corridor of 
Anjozorobe-Angavo . This site is home to lemurs, 
forest birds, reptiles and endemic plants from 
Madagascar. The name of the village comes from 
the word "zoro" which means "sacred angle" (north-
east) towards which are oriented the traditional 
houses in order to be able to communicate with 
the ancestors. This sacred character of this locality 
is confirmed by the presence of tombs and Doany.

Another popular route is Mantasoa, a quiet 
and peaceful escape destination located east of 
the capital along the RN2. Tracks snake between 
forests of pines, eucalyptus and rice fields, east of 
the lake. This trip to Mantasoa will allow you to 
discover this historic place. Indeed, the quad bike 
rides and buggy will lead you to the remains of 
Jean Laborde dating from the nineteenth century. 
The former home of Jean Laborde turned into a 
museum, his tomb called "Soa mandrakizay" or 
"eternal happiness" are among the monuments to 
visit. Mantasoa is also an artificial lake and hills 
with many panoramic points.

Le circuit Antananarivo-Anjozorobe, au nord de la 
capitale, est un incontournable si vous êtes en quête 
de sensations fortes sans pour autant négliger le côté 
découvertes puisque les lieux sont riches en biodiversité 
et en culture. Un circuit qui commence par la RN3 puis 
une piste de latérite rouge traversant rizières et villages. 
Ce trajet de 110km ne sera donc pas vain puisqu’arrivés 
sur les lieux, vous aurez l’occasion de découvrir l’un 
des plus grands vestiges de l’ancienne forêt primaire 
des Hautes-Terres Centrales : le corridor forestier 
d’Anjozorobe-Angavo. Ce site abrite des espèces de 
lémuriens, des oiseaux forestiers, des reptiles ainsi 
que des plantes endémiques de Madagascar. Le nom 
du village vient du mot « zoro » qui veut dire « angle 
sacré » (nord-est) vers où sont orientées les maisons 
traditionnelles afin de pouvoir communiquer avec les 
ancêtres. Ce caractère sacré de cette localité se confirme 
par la présence de tombeaux et de Doany.

Un autre circuit très prisé est celui de Mantasoa, une 
destination d’évasion calme et paisible située à l’est de la 
capitale en suivant la RN2. Des pistes serpentent entre 
forêts de pins, d’eucalyptus et rizières, à l’est du Lac. 
Cette virée à Mantasoa vous permettra de découvrir ce 
lieu historique. En effet, les randonnées en quad et buggy 
vous mèneront jusqu’aux vestiges de Jean Laborde 
datant du XIXè siècle. L’ancienne maison de Jean 
Laborde transformée en musée, son tombeau baptisé 
« Soa mandrakizay » ou « le bonheur éternel » sont 
parmi les monuments à visiter. Mantasoa c’est aussi 
un Lac artificiel et des collines aux nombreux points 
panoramiques.

Ph
ot

o 
©

 : 
CT

 M
O

TO
RS

The circuit Antananarivo-Anjozorobe, north of 
the capital, is a must if you are looking for thrills.

Le circuit Antananarivo-Anjozorobe, au nord de la capitale, 
est un incontournable si vous êtes en quête de sensations. 
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accommodation for a unique experience in a 
setting in harmony with nature. The Domaine de 
l'Ermitage in Mantasoa offers a warm welcome 
in a privileged setting. The complex has an 
equestrian center, tennis courts, bowls and 
basketball court.

Où manger? / Where to eat?
Le Restaurant du Saha Forest Camp et sa grande 
terrasse surélevée sont autant d’invitation à 
la détente et la sérénité. La cuisine locale et 
internationale du Restaurant de l’Hôtel L’Ermitage, 
une cuisine de qualité à base de produits du 
jardin vous surprendra. Buffet oriental, buffet 
gastronomique avec animation le week-end.

The Saha Forest Camp Restaurant and its large 
elevated terrace are an invitation to relaxation 
and serenity. The local and international cuisine 
of the Hotel L'Ermitage Restaurant, a quality 
cuisine based on garden products will surprise 
you. Oriental buffet, gourmet buffet with 
entertainment on weekends.

Que voir? / What to see?
En joignant Anjozorobe, un petit détour au 
Palais d’Ambohimanga s’impose. Une fois 
arrivée, familiarisez-vous avec la sympathie de la 
population locale. A Mantasoa, vous pouvez profiter 
des activités proposées dans ce site d’apaisement 
et visiter la réserve naturelle Nosy Soa Park.

By joining Anjozorobe, a small detour to the 
Ambohimanga Palace is required. Once arrived, 
familiarize yourself with the sympathy of the local 
population. In Mantasoa, you can enjoy activities 
offered in this site of appeasement and visit the 
nature reserve of Nosy Soa Park.

Quand y aller? / When to go?
Même si Mantasoa avoisine la région Alaotra-
Mangoro et hérite de ses temps pluvieux, elle 
se visite pendant toute l’année. Les randonnées 
à Anjozorobe sont conseillées en avril, mai, 
septembre et octobre.  

Although Mantasoa borders the Alaotra-Mangoro 
region and inherits its rainy weather, it can be 
visited throughout the year. Hiking in Anjozorobe 
is recommended in April, May, September and 
October.

Comment s’y rendre? / How to get there?
Empruntez  la RN3 pour se rendre à Anjozorobe. 
Le trajet dure environ 3 heures. Mantasoa 
est située à 68 km de la capitale, moins de 
2h de trajet. Deux accès sont possibles : à 
Manjakandriana et à Ambatolaona.

Take the RN3 to get to Anjozorobe. The trip takes 
about 3 hours. Mantasoa is 68 km from the capital, 
less than 2 hours away. Two accesses are possible:  
to Manjakandriana, and to Ambatolaona.

Où se loger?  / Where to stay?
A Anjozorobe, réservez votre chambre  au 
Saha Forest Camp qui vous accueillera dans 
des hébergements écotouristiques pour une 
expérience unique dans un cadre en harmonie 
avec la nature. Le Domaine de l’Ermitage à 
Mantasoa vous réserve un accueil chaleureux 
dans un cadre privilégié. Le complexe dispose 
d’un centre équestre, des courts de tennis, de 
boulodrome et de terrain de basket.

In Anjozorobe, book your room at Saha Forest 
Camp which will welcome you in ecotourism 

Photo © : CT MOTORS

Prime remercie CT MOTORS pour le contenu de ce 
texte et la collaboration photographique.

Prime thanks CT MOTORS for developing 
this text and the photographic collaboration.
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Free Range
Traditionally, rice is pounded by hand, using "laona and fanoto" (pestle and mortar). This 
woman winnows the rice grains  in the beauty of the northwestern countryside where not 
only are the chicken free range but the crops are unpolluted by pesticides and traffic fumes.

There's a simple charm growing up in Madagascar's 
incredible countryside, fishing in the abundant waters, 
enjoying what nature offers and living off the land.

Good LifeThe 

Le plein air 
Traditionnellement, le riz est pilé à la main, à l'aide de "laona et fanoto" (mortier 
et pilon). Cette femme manie les grains de riz dans la beauté de la campagne du 
nord-ouest de Madagascar,  où non seulement les pâturages sont libres, mais les 
cultures ne sont pas polluées par les pesticides et les émanations de la circulation.

Belle Vie La 

Un charme simple grandit dans l'incroyable 
campagne malgache: pêcher dans les eaux 
riches, profiter de la nature et vivre de la terre.
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Ce pêcheur a commencé tôt le 
matin, ce geste n’est pas aléatoire, 
tout est étudié en profondeur. Et oui, 
l'expérience est acquise, avec ses 
techniques personnelles, quel que 
soit la prise, il l'accueillera avec joie.

La pêche 
du Jour 



FEATURE

|     71     |Magazine online         www.primemedia.international Magazine online         www.primemedia.international

Catch of 
the Day 

This fisherman started early in the 
morning, this gesture is not random, 
everything is thoroughly studied. And 
yes, the experience is acquired, with 
his personal techniques, whatever the 
catch, he will welcome it with joy.
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Zébu  
Tout-
Terrain

Le zébu est omniprésent dans 
la vie quotidienne du peuple 
malgache. Il intervient aussi bien 
dans les rituels traditionnels que 
dans les différentes étapes de la 
culture du riz. Presque toutes les 
activités paysannes habituelles 
sont liées à cet animal. Quand 
il tire un chariot, il devient aussi 
utile qu'un véhicule tout-terrain...

All-
Terrain
Zebu  

The zebu is omnipresent in 
the daily life of the Malagasy 
people. It intervenes both 
in traditional rituals and in 
the different stages of rice 
cultivation. Almost all the usual 
peasant activities are related to 
this animal. When he pulls a 
cart, he becomes as useful as an 
all-terrain vehicle...

Photo © : Serge Marizy
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E  nvie d’une nouvelle aventure ? Le Parc 
National Ankarafantsika promet de vous 
laisser des souvenirs inoubliables. La 
faune et la flore du site méritent qu’on 
s’y attarde pour sa nature préservée, son 
authenticité et sa générosité. 

Une fois sur place, vous serez au Royaume des 
Oiseaux. Le fameux Vanga de Van Dam et le mésite 
varié, deux oiseaux endémiques de Madagascar 
qui font déplacer à eux seuls les ornithologues 
du monde entier, embelliront votre passage. La 
beauté et les comportements spectaculaires 
de ces animaux vous procureront des émotions 
inédites. En poursuivant l’observation, découvrez les 
impressionnants oiseaux d’eau sur une embarcation 
conçue spécialement pour traverser le lac Ravelobe. 
Vous serez, alors, sur la terre des lacs sacrés. 

Etendu sur plus de 20 Ha, le lac vous fera 
vivre la magie des plans d’eau, doublée par la 
beauté de la forêt rupicole qui l’entoure, ainsi 
que les magnifiques paysages raphières. Envie 
de changer un peu de décor ? Le Parc National 
Ankarafantsika c’est aussi le canyon. Dans la 
savane d’Ankarokaroka, la découverte du site 
pittoresque du « lavaka », cathédrale résultant 
d’un phénomène géomorphologique encore actif 
jusqu’à maintenant, offre un spectacle de formes 
et de couleurs accompagné d’une saisissante 
sensation de grandeur. Étant une source de vie, 
ce site n’a pas encore fini de vous surprendre. Les 
fameux Adansonia boeniensis unique au monde, 
les 8 espèces de lémuriens, les reptiles à 80 % 
endémiques vous attendent au sein d’un cadre 
magnifique.
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D
reaming of a new 
adventure? The National 
Park of Ankarafantsika is 
guaranteed to leave you with 
unforgettable memories. The 
fauna and flora of the site 

deserve a visit for their conserved natural 
environment, both authentic and generous.

 In the National Park, you will find 
yourself at the heart of a kingdom of birds. 
The famous Van Dam’s Vanga and the 
White-breasted mesite, two of the birds 
endemic to Madagascar that in themselves 
attract ornithologists from t he world over, 
are a true delight to see. The beauty of the 
spectacular movements of these birds is 
indeed a moving sight. Further on during 
your visit, you can take a trip across Lake 
Ravelobe in a specially-designed boat, to 
observe the stunning water birds. Here you 
will be at the heart of the sacred lakes.

The lake, covering an area of 20 hectares, 
reflects all the magic of a stretch of water, 
in addition to the beauty of the rocky 
forests surrounding it, as well as the 
magnificent landscape of raffia trees. If 
you want a change of scene, the National 
Park also has a canyon. In the Savannah 
grassland of Ankarokaroka, you can 
explore the picturesque spot of the ‘lavaka’, 
a cathedral-like structure resulting from 
a geomorphological phenomenon that is 
still active. It offers a true kaleidoscope 
of shapes and colours, presenting breath-
taking majesty, a constant source of 
wonder. The famous Adansonia boeniensis 
(baobab trees), unique in the world, the 
eight species of lemurs and the reptiles, 
80% of which are endemic, are all waiting 
to greet visitors coming to experience this 
extraordinary landscape.

Take a trip across Lake Ravelobe 
in a specially-designed boat, to 
observe the stunning water birds.

Découvrez les 
impressionnants oiseaux 
d’eau sur une embarcation 
conçue spécialement pour 
traverser le lac Ravelobe. 
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You can stay at the hostel inside the Park or at 
one of the many hotels in Mahajanga. You can 
choose between: Les Roches Rouges, Hôtel 
Zahamotel,The Baobab Tree Hotel & Spa, Coco 
Lodge and Sunny Hôtel.

Où manger? / Where to eat?
Pendant  votre séjour au Parc National 
d’Ankarafantsika, vous pouvez commander 
vos repas sur place, mais vous pouvez 
aussi emmener votre panier pique-nique. A 
Mahajanga, essayez les tables de chez  Papi 
Râleur, l’ambiance décontractée de la Petite 
Cour ou la cuisine du restaurant Chez Karon.

During your stay at the Ankarafantsika National 
Park, you can obtain meals inside the park or 
bring a picnic. In Mahajanga, we recommend 
eating at Papi Râleur, the relaxed atmosphere of 
La Petite Cour or the restaurant of Chez Karon.

Que voir? / What to see?
Profitez de votre passage dans le Parc 
d’Ankarafantsika pour visiter les ateliers de 
raphia et échanger avec les artisans. N'oubliez 
pas de passer à Ambondromamy, ville située à 
quelques kilomètres du Parc, pour les articles 
de souvenirs.

Take advantage of your stay in Ankarafantsika 
to visit the raffia workshops and chat with 
the craftsmen working there. Do not forget to 
go to Ambondromamy, a town located a few 
kilometers from the Park, for souvenirs.

Quand y aller? / When to go?
Le climat dans cette région est de type tropical 
sec à saisons contrastées où la chaleur est une 
constante. La saison sèche s’étend entre le mois 
d’avril et le mois de novembre. Les vents sont 
modérés avec prédominance de l’alizé.

The climate in the region is of the tropical dry 
type, with contrasting seasons and constant heat. 
The dry season lasts from April to November. 
Winds are moderates with prevailing trade winds.

Comment s’y rendre? / How to get there?
Ankarafantsika se situe à 115 km au sud de 
Mahajanga. Prenez un vol régulier de la Compagnie 
Air Madagascar/ Tsaradia pour la capitale du 
Boeny puis joindre le Parc en voiture. Vous pouvez 
également emprunter la RN4 depuis Antananarivo 
et profiter du paysage, le trajet dure 8 heures. 

Ankarafantsika is located 115 km to the south 
of Mahajanga. Take a regular flight with the 
Madagascar/Tsaradia airline to the capital of Boeny, 
then go by car as far as the Park. You can also take 
the RN4 main road from Antananarivo, enjoying 
the scenery during the eight-hour drive.

Où se loger? / Where to stay?
Vous pouvez dormir dans les gîtes du Parc ou 
bien réserver dans les Hôtels à Mahajanga. 
Entre les  établissements suivants, vous aurez 
l’embarras de choix : Les Roches Rouges, Hôtel 
Zahamotel, Le Baobab Tree Hotel & Spa, Coco 
Lodge, Sunny Hôtel.

Prime Magazine remercie Madagascar 
National Parks pour l’élaboration de ce texte.

Prime Magazine wishes to thank Madagascar 
National Parks for the text of this document.

Photos © : Tanjona ANDRIAMAHALY
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Amoron'i onilahy

Une merveille 
de la nature 
A Natural Marvel

Amoron' i Onilahy

Photo © : WWF
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L ’aire protégée d’Amoron’i 
Onilahy est occupée en 
partie par une forêt dense 
et sèche qui contraste 
magnifiquement avec 
les zones humides et 

luxuriantes des marais et des lacs. 
La réserve constitue l’habitat de 
plusieurs espèces faunistiques, dont 
79 espèces d’oiseaux, 55 espèces de 
reptiles et 27 espèces de mammifères. 
Certaines espèces n’existent que dans 
cette partie de l’île.

C’est dans la région sud-ouest 
de l’île, plus précisément au sud 
de Tuléar, que se niche la réserve 
Amoron’i Onilahy, l’une des plus belles 
réserves naturelles de Madagascar. 
Sa gestion est l’œuvre des 
communautés locales, appuyées par 
WWF, et ensemble ils travaillent à la 
valorisation des richesses naturelles 
environnantes grâce à l’écotourisme 

et la mise en valeur de la biodiversité.
L’aire protégée d’Amoron’i Onilahy, 

dont l’office de tourisme de Tuléar 
prend en exemple en matière de 
préservation de la richesse faunistique 
et floristique ainsi qu’en terme 
d’écotourisme, s’étend sur une 
superficie de plus de 100 000 ha.

La réserve abrite également de 
nombreux avens et grottes. Des 
essences forestières menacées, 
comme le Farafatse, (ou Givotia 
madagascariensis de son 
nom scientifique), ou encore le 
Mpanjakabentany (Baudouinia 
rouxeveli), sont aussi préservées à 
Amoron’i Onilahy.

L’aire protégée  renferme également 
de nombreux lieux sacrés. L’une 
des raisons d’être de la réserve 
est d’ailleurs la conservation du 
patrimoine naturel malgache de cette 
région.

C’est dans la région sud-ouest de l’île, plus 
précisément que se niche la réserve Amoron’i 
Onilahy, l’une des plus belles réserves naturelles 
de Madagascar.

T
he protected area of 
Amoron’i Onilahy 
is partly covered 
by a dense dry 
forest, creating an 
extraordinary contrast 

with its luxuriant wetlands of swamps 
and lakes. The nature reserve is the 
habitat of several species of fauna, 
including 79 species of birds, 55 
species of reptiles and 27 species of 
mammals. Some of these species can 
only be found in this part of the island.

Amoron’i Onilahy, one of the most 
extraordinarily beautiful nature 
reserves of Madagascar, is situated in 
the south-western part of the island, 
more precisely south of Tuléar. It is 
managed by the local communities, 
with the support of WWF: together 
they work on enhancing the natural 
wealth of the environment through 

ecotourism and preservation of the 
biodiversity.

 The protected area of d’Amoron’i 
Onilahy, set up as an example of 
conservation of fauna and flora as well 
as ecotourism by the tourist bureau of 
Tuléar, covers an area of over 100,000 
hectares.

 The nature reserve also has 
a number of deep abysses and 
caves. Threatened forest species, 
such as the softwood tree locally 
called Farafatse (scientific name 
Givotia madagascariensis) or the 
Mpanjakabentany (Baudouinia 
rouxeveli), are also protected at 
Amoron’i Onilahy.

 There are also a number of sacred 
sites inside the protected area and 
one of the reasons why it has become 
a reserve is the conservation of the 
Malagasy natural heritage of the region.

Amoron’i Onilahy, one of the most extraordinarily 
beautiful nature reserves of Madagascar, is 
situated in the south-western part of the island.
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You will have no difficulty finding a comfortable 
hotel in Tuléar. There is also a hostel for 
overnight stays at Ambohimahavelona. For fans 
of ecotourism who wish to stay at the heart of 
the natural environment, there are campsites 
inside the protected area. These also provide a 
wonderful opportunity to discover the stunning 
scenery of the plateau of Mahafaly.

Où manger? / Where to eat?
Durant votre visite de l’aire protégée d’Amoron’i 
Onilahy, vous aurez l’occasion de goûter 
aux spécialités culinaires de la région sud 
de Madagascar, préparées par le restaurant 
communautaire de la réserve. Les plats sont 
concoctés avec des produits locaux.

During your visit to the protected area of Amoron’i 
Onilahy, you can take the opportunity to taste all 
the specialities of the south of Madagascar, served 
in the community restaurant of the nature reserve, 
where all the dishes are based on local products.

Que voir? / What to see?
L’une des activités les plus prisées dans la réserve 
est l’observation de certaines espèces faunistiques 
endémiques, comme les lémuriens ou les oiseaux.  
Vous pouvez aussi opter pour une balade à moto 
ou une randonnée en quad le long de la rivière 
Onilahy. Les plus aventureux choisiront la descente 
de la rivière en pirogue à moteur pour apprécier 
les richesses naturelles de la réserve. Des guides 
locaux vous assisteront tout au long de votre visite.

One of the most popular activities in the nature 
reserve is the observation of endemic species of 
fauna, such as lemurs or birds. It is also possible 
to take a motorbike or quad bike ride along the 
Onilahy River. More adventurous tourists can 
choose to sail down the river in a motor-powered 
dugout, delighting in the stunning scenery of the 
reserve. Local guides are available to accompany 
you throughout your visit.

Quand y aller? / When to go?
Vous pouvez partir à Tuléar à n’importe quelle 
période de l’année, la région jouissant d’un climat 
chaud et sub-aride. Tuléar mérite d’ailleurs 
vraiment son surnom de « ville du soleil ». Il ne 
pleut  que très rarement dans cette partie de l’île.

You can visit Tuléar at any time of year, as the 
region has a hot and semi-arid climate. Tuléar 
really deserves its nickname of ‘city of the sun’. 
This part of the island seldom receives any rain.

Comment s’y rendre? / How to get there?
La Compagnie Air Madagascar/ Tsaradia 
assure la liaison entre la capitale et Tuléar. Vous 
trouverez le bureau d’accueil de l’aire protégée 
d’Amoron’i Onilahy à Ambohimahavelona, d’où 
partent les excursions en direction de la réserve. 
Cette commune est située à moins d’une heure 
de voiture de Tuléar. Les différentes activités 
sur place sont organisées par les communautés 
locales.

The airline Air Madagascar/Tsaradia organises 
flights between the capital of Madagascar 
and Tuléar. There is an information office 
for the protected area of Amoron’i Onilahy 
at Ambohimahavelona, the departure point 
for excursions into the nature reserve.  
Ambohimahavelona is less than an hour’s drive 
from Tuléar. The various activities in the reserve 
are organised by the local communities.

Où se loger? / Where to stay?
Vous n’aurez aucun mal à trouver un hôtel 
confortable à Tuléar. Vous trouverez aussi un 
gîte d’étape à Ambohimahavelona. Si vous 
êtes un adepte de l’écotourisme et que vous 
aimez vous immerger au cœur de la nature, 
l’aire protégée met à votre disposition des 
campements touristiques.  Ce sera d’ailleurs une 
belle occasion de découverte des magnifiques 
paysages du plateau Mahafaly.

Prime remercie WWF pour l'élaboration de ce texte et la collaboration photographique.
Prime thanks WWF for developing this text and the photographic collaboration
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Nosy Ampela

Les filles de l’eau 
The Water Maidens

Nosy Ampela

All photos © : R.Bohan Transcontinents
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The west of Madagascar, with 
its very arid climate, harbours 
a large number of heavenly 
spots, including a few oases.

L’ouest malgache très aride, 
réserve d’innombrables sites 
paradisiaques dont des oasis. N

osy Ampela: ‘nosy’ meaning 
island and ‘ampela’ meaning 
woman, so literally ‘island of 
women’, is a village that has 
became well known for its 

waterfall and natural swimming pool, where 
the women of the village would come and 
wash their linen. Today, this stunning site has 
become a tourist spot.

The west of Madagascar, with its very arid 
climate, harbours a large number of heavenly 
spots, including a few oases. In this region of 
Madagascar, you can take a comfortable cruise 
in the area around Morondava, sailing up the 
Mahadilo river, an affluent of the Tsiribihina, 
which counts among Madagascar's largest rivers 
and which can only be navigated outside the 
cyclone season. This river cruise includes some 
extraordinary sites: visitors can to stop off at 
villages and see the many crops grown here, 
such as tobacco. Feel free to hire a guide to take 
you on a short excursion into the hinterland. 
One of the trails will take you to the waterfall of 
Nosy Ampela, a little heaven on earth.

 On arrival, take advantage of an afternoon's 
relaxation to stand under the waterfall or take 
a dip in the natural swimming pool. Discover 
the beauty and generosity of mother nature, 
with the wealth of fauna and birdlife observed 
from the boat. Chat with the villagers who 
will be delighted to get to know you. From the 
Tsiribihina river, you can observe lemurs, bats 
and also crocodiles, wild ducks, as well as blue 
and white herons.

N
osy Ampela, de « nosy », île 
et « ampela » , femme, soit 
littéralement « l’île aux femmes »,  
est un village dont la renommée 
est due à sa cascade et à sa 

piscine naturelle où les femmes du village 
avaient pour habitude d’y laver leur linge. 
Aujourd’hui, le lieu, très beau, est devenu un 
site touristique.

L’ouest malgache très aride, réserve 
d’innombrables sites paradisiaques dont 
des oasis. Pour une croisière à l’ouest 
de Madagascar du côté de Morondava, 
embarquez sur les confortables bateaux de  la 
rivière Mahadilo, affluent de la Tsiribihina et 
parmi les plus grands fleuves de Madagascar 
qui se navigue en dehors des saisons 
cycloniques. Cette croisière fluviale est riche 

en arrêts pour mieux visiter les villages et 
apprécier les abondantes cultures dont celle 
du tabac. N’hésitez pas à faire une petite 
excursion à l’intérieur des terres avec votre 
guide. L’une d’elle conduit jusqu’à la cascade 
de Nosy Ampela, un petit paradis sur Terre.

 Arrivé sur les lieux, profitez d’un après-midi 
détente pour vous baigner dans la cascade 
ou dans la piscine naturelle. Découvrez les 
merveilles d’une nature généreuse riche 
d’une faune et avifaune variées à observer 
depuis votre embarcation.  Faites ample 
connaissance avec les villageois qui seront 
ravis de vous faire la conversation. Depuis le 
fleuve Tsiribihina, vous pouvez découvrir des 
lémuriens, des chauve-souris mais aussi des 
crocodiles, des canards sauvages sans oublier 
des hérons bleus et blancs.
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Où se loger? / Where to stay?
Afin de mieux profiter de votre séjour, il serait 
préférable d’y passer la nuit. Prévoir du matériel 
de camping. Si vous choisissez de dormir à Belo, 
réservez chez « Karibo ».

In order to fully take advantage of your stay, you 
are advised to spend at least one night there. You 
will need to bring camping equipment. If you 
decide to stay in Belo, book at the ‘Karibo’.

Où manger? / Where to eat?
A Belo, l’Hôtel-Restaurant Karibo est réputé pour 
ses spécialités de fruits de mer. Prévoyez tout de 
même un panier pique-nique.

In Belo, the Hotel and restaurant Karibo is well-
known for its seafood specialities. You could also 
plan to bring a picnic.

Que voir? / What to see?
Visite de villages de Sakalava à Begidro 
avec une plantation et usine de tabacs ; 
baobabs,pachypodiums de la flore. Différentes 
espèces de lémuriens vivent dans cette forêt 
comme le Propithèque de Verreaux et le lémur 
fulvus rufus. 

Visits of Sakalava Villages at Bedigro with a 
tobacco plantation and factory; baobab trees and 
pachypodiums are elements of the flora here. 
As for the fauna, there are different species of 
Lemurs living in this forest, such as the Verraux’s 
sifaka, also known as the white sifaka, as well as 
the common brown lemur (Fulvus rufus).

Quand y aller? / When to go?
La température moyenne dans la région est de 
26°C. Le site est accessible toute l’année. La 
meilleure période pour y aller est entre mai et 
novembre.  Il est conseillé de se rendre dans 
une agence de voyage ou à Office Régional du 
Tourisme de Menabe pour un voyage organisé 
vers Belo sur Tsiribihina.

The average temperature in the region is 26°C. 
The site is accessible all year round. The best 
period to visit is between May and November. To 
visit Belo on the Tsiribihina river, it is advisable 
to book an organised trip through a travel agency 
or the regional tourist office of Menabe.

Comment s’y rendre? / How to get there? 
La voie fluviale est le seul accès pour cette 
destination. Pour s’y rendre, prenez un vol 
régulier de la Compagnie Air Madagascar - 
Tsaradia vers Morondava, puis continuez le 
trajet vers Belo. Depuis Miandrivazo, comptez 
une journée pour accéder au site.  Pour plus 
d’aventures, optez pour la pirogue ou le boutre. 
Des opérateurs peuvent également proposer un 
circuit direct depuis Morondava.

The only way to access the destination is along 
the river. To get there, take a regular flight with 
Air Madagascar / Tsaradia to Morondava, then 
continue as far as Belo. From Miandrivazo, it 
is a day's journey to the site. More adventurous 
tourists can take a dugout or dhow. Some tour 
operators organise round trips directly from 
Morondava.

Photo © : Oliveira Nathanael
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Berenty Reserve

U   ne balade avec les lémuriens 
sous un ciel peuplé d’oiseaux 
rares, ces vacances inoubliables 
sont possibles dans le sud-est de 
Madagascar.  

A 80 km de Fort Dauphin, dans le bassin de 
l’Androy et en bordure du fleuve de Mandrare, 
se trouve une réserve, sanctuaire d’animaux 
endémiques : La réserve de Berenty.

C’est un véritable petit paradis pour la faune 
sauvage. Fondée par la famille De Heaulme, 
cette réserve est un exemple réussi de gestion 

écotouristique et de véritable laboratoire 
scientifique en plein air où des naturalistes 
viennent du monde entier étudier les lémuriens 
dans leur milieu naturel. Elle œuvre depuis 1936 
à la protection des lémuriens, mais aussi à celle 
d’autres animaux tels que les chauves souris, les 
reptiles, les tortues et des centaines d’espèces 
d’oiseaux.

 La réserve de Berenty propose de nombreuses 
excursions et circuits pour découvrir la diversité 
de son écosystème. Des guides expérimentés 
et fins connaisseurs de la faune et de la flore 

Berenty
La nature 
de plus près
Close Contact 
with Nature
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S
trolling with the lemurs with 
rare birds flying above: such 
unforgettable experiences are 
possible for those who come to 
spend their holidays in the south 

east of Madagascar. 80 kilometres from 
Fort Dauphin, in the catchment area of the 
Androy River and along the banks of the 
Mandrare, is the nature reserve of Berenty, 
set up to protect endemic species of fauna.

It is a true paradise for wild fauna. 
Founded by the De Heaulme family, 
the reserve is an example of successful 
ecotourism management and a true open-
air scientific laboratory where naturalists 
from all over the world come to study 
lemurs in their natural environment. 
Since 1936, work has been carried out 
here to protect the lemurs, but also other 
animals such as bats, reptiles, tortoises 
and hundreds of species of birds.

 The nature reserve of Berenty proposes 
a number of excursions and tours to 
enable you to discover the diversity of 
its ecosystem. Experienced guides and 
experts on the local fauna and flora will 
accompany visitors to the reserve. During 
your trip, you will become familiar with 
four families of lemurs: the ring-tailed 
lemur, the sifaka (‘dancing lemur’), the 
grey mouse lemur and the sonygika. 
The skies above Berenty are home to the 
majestic Harrier falcon, the Humblot’s 
heron and the giant Coua. All these 
species can be observed here in their 
natural environment. In 2004, Bill Gates 
visited the reserve and fell in love with 
them!

locales accompagnent les visiteurs au 
sein de la réserve. Au cours de votre 
randonnée, vous ferez la connaissance 
de 4 familles de lémuriens : le maki, le 
sifaka, le tsidy et le sonygika. Le ciel de 
Berenty, pour sa part, est le domaine 
de majestueux faucons de Harrier, des 
hérons de Humblot et des Coaus géants. 
Des espèces que l’on souhaite observer  
dans leur environnement naturel et 
pour lesquelles Bill Gates était tombé 
d’admiration lors de sa visite en 2004.

All Photos © : ONTM

La réserve de Berenty 
propose de nombreuses 
excursions et circuits pour 
découvrir la diversité de son 
écosystème.

The nature reserve of 
Berenty proposes a number 
of excursions and tours to 
enable you to discover the 
diversity of its ecosystem.
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Regarding accommodation, you can easily 
book a room at the Berenty Lodge. In the town 
of Fort-Dauphin, you can choose between the 
hotels of La Croix du Sud, le Dauphin and La 
Marina. Facing the sea is the hotel Le Talinjoo 
and the Port Hôtel also offers very comfortable 
accommodation.

Où manger? / Where to eat?
Il est préférable de commander vos repas au 
restaurant de votre hôtel. Ou si vous aimez les 
fruits de mer, une adresse : chez Richard. Pour 
les partisans de la cuisine française, allez Chez 
Marceline. Et pour découvrir la cuisine malgache 
: chez Vivie, Perline ou encore chez Georges.

It is advisable to order meals at the restaurant of 
your hotel. Alternately, if you wish to eat seafood, 
the best address is Chez Richard. For those who 
prefer French cuisine, we recommend Chez 
Marcelline and for Madagascar dishes, Chez Vivi, 
Perline or Chez Georges.

Que voir? / What to see?
En marge de votre séjour à Berenty, ne manquez 
pas de faire un tour à la réserve privée de 
Kaleta. Si vous êtes du genre à aimer l’aventure, 
grimpez au pic Saint Louis. Le domaine de la 
cascade de Manantantely est aussi un endroit à 
visiter. Si vous décidez de déambuler à Fort-
Dauphin, l’ancienne ville coloniale est porteuse 
d’histoire.

In addition to your visit to Berenty, don't 
miss the private reserve of Kaleta. The more 
adventurous can climb the peak of Saint Louis. 
The area around the waterfall of Manantantely 
also deserves a visit. If you decide to take a stroll 
around Forty-Dauphin, the former colonial 
quarter is steeped in history.

Quand y aller? / When to go?
Si le grand sud de Madagascar est connu pour 
son climat extrêmement chaud et sec, à Fort-
Dauphin et ses environs, dont Berenty, le climat 
est moins rigoureux où la température moyenne 
annuelle est de 23°C. Toutefois, il est préférable 
de choisir la période entre juillet et octobre pour 
profiter pleinement de la visite.

The extreme south of Madagascar is known 
for its very hot and dry climate, but the region 
around Fort-Dauphin, including Berenty, 
has a less extreme climate, with an average 
annual temperature of 23°C. However, to fully 
take advantage of your visit, the best period is 
between July and October.

Comment s’y rendre? / How to get there? 
Au départ d’Antananarivo, vous avez le choix 
entre la route et la voie aérienne avec la 
compagnie nationale Air Madagascar / Tsaradia. 
Une fois à destination, optez pour la location de 
voiture pour vous rendre à Berenty. C’est le plus 
pratique et le plus confortable pour effectuer la 
liaison entre ces deux localités.

From Antananarivo, you can reach Fort-Dauphin 
by road or by air, with the national airline Air 
Madagascar/ Tsaradia. Then travel to Berenty by 
car, the most practical and comfortable means of 
transport between these two destinations.

Où se loger? / Where to stay?
Pour ce qui concerne votre hébergement, vous 
n’avez pas de souci à vous faire, réservez votre 
chambre à Berenty Lodge. Dans la ville de Fort-
Dauphin vous aurez le choix entre l’hôtel La Croix 
du Sud, le Dauphin ou encore La Marina. Face à 
la mer se trouve l’hôtel Le Talinjoo. Le Port Hôtel 
est également très bien.
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Nosy Varika

Une oasis enchantée
An Enchanted Oasis

Nosy Varika
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A
vec une impression d’être au bout du 
monde cloîtré dans un paysage unique 
et enchanteur, Nosy varika est l’endroit 
idéal pour se ressourcer en sérénité et se 
retrouver avec soi-même. Sa végétation 

subtropicale demeure l’une des plus variées de la 
Grande Ile.

Deux grands types de végétation attirent l’attention. 
Tantôt, elle est de type savane, tantôt elle est de type 
bocage. Les végétations luxuriantes n’en finissent 
plus dans ce paysage où forêts, bambous, palmiers, 
fougères, pandanus, raphias, oreilles d’éléphant, plantes 
aquatiques et comète, (une espèce d’orchidée rare de 
Madagascar), prédominent.

Nosy Varika est une charmante localité enclavée sur la 
côte-est de Madagascar, située à 115 km de Mananjary. 
Elle est bâtie sur le fleuve Sakaleona, entourée des 
canaux d’eau douce du Canal des Pangalanes. D’antan, 
elle a été connue sous le nom de « l’île aux Makis », 
mais sans vraiment de makis à l’horizon. Elle est plutôt 
habitée par une population humaine très chaleureuse. 
Une population qui vit intégralement de ce que dame 
nature lui a offert en héritage : agriculture, pêche et 
culture. Riz, fruits tropicaux, produits vivriers et produits 
de la mer assurent l’autosubsistance aux habitants qui 
ont développé une valeur essentielle de leur société : 
le partage. Un voyage à Nosy Varika est réellement un 
renouement avec un mode de vie primitif très agréable, 
loin des soucis du monde urbain.

T
he impression of finding yourself at the 
ends of the earth, nestling in the midst 
of exceptional enchanting scenery. Nosy 
Varika is the ideal place for finding 
serenity and inner peace. The subtropical 

vegetation remains one of Madagascar’s most varied 
environments.

Two main types of vegetation can be noted. In 
places, it is Savannah grassland, while in others it 
is meadowland and low forest. Endless stretches of 
luxurious vegetation can be found here, with forests, 
bamboo, palms, ferns, pandanus, raffia, giant taro, 
aquatic plants and Angraecum or comet orchid (a rare 
species growing in Madagascar) as the predominant 
species of fauna.

 Nosy Varika is an absolutely charming enclave on 
the east coast of Madagascar, 115 km from Mananjary. 
It was built on the Sakaleona River, surrounded by 
the freshwater channels of the Pangalanes Canal. It 
used to be called ‘l’ile aux Makis’ (lemur island), but 
without there being any lemurs! It is actually inhabited 
by extremely friendly human beings: a population 
totally dependent on what mother Nature has to offer. 
Agriculture, fishing and crops provide subsistence for 
the inhabitants. Rice, tropical fruits, food crops and 
seafood ensure self-sufficiency for the population, 
which has developed an essential element of the 
society: sharing.  A stay on Nosy Varika is a step back in 
time, to a primitive but extremely enriching way of life, 
far from the cares of our urban society.

Nosy Varika is the ideal 
place for finding serenity 
and inner peace. 

Nosy Varika est l’endroit 
idéal pour se ressourcer en 
sérénité et se retrouver avec 
soi-même. 

Photo © : Hardscarf
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Où manger? / Where to eat?
Plongez dans l’univers unique du village en 
gouttant aux petits plats préparés avec amour 
dans les petites gargotes de NosyVarika où les 
produits locaux sont mis à l’honneur. Si vous 
préférez manger raffiné, les restaurants de            
« Vahiny Lodge » et du « Jardin de la mer » sont 
prêts à vous accueillir.

Experience the unique village atmosphere, tasting 
dishes prepared with love using exclusively local 
products in the little snack bars of Nosy Varika. 
The restaurants of the ‘Vahiny Lodge’ and ‘Le 
Jardin de la Mer’ serve a more refined cuisine.

Que voir? / What to see?
Nosy Varika assure à elle seule un spectacle 
naturel d’une beauté indéniable. Le Canal brasse 
des scènes de la vie quotidienne en symbiose 
avec un environnement naturel peuplé de 
légendes et de croyances. Sur le trajet, vous 
pourrez profiter d’un pique-nique au village 
d’Ampandomana, avant de visiter l’Ancre de 
Jean Laborde à Mahela ; et à 100 km à l’Ouest 
de Nosy Varika, ne manquez pas les chutes du 
Sakaleona, les plus hautes de Madagascar.

Nosy Varika itself offers a wealth of undisputed 
beauty. The Pangalanes Canal provides scenes 
of daily life taking place in communion with 
a natural environment steeped in legends and 
beliefs. Along the way, you can stop off for a 
picnic in the village of Ampandomana, before 
visiting Jean Laborde’s anchor at Mahela. 100 km 
to the west of Nosy Varika, a must is the waterfall 
of Sakaleona, the highest in Madagascar.

Quand y aller? / When to go there?
Nosy Varika est sous climat équatorial avec 
une pluviométrie si importante que même par 
temps le plus sec, la pluie n’est pas à exclure 
du voyage. Néanmoins, avec la température 
moyenne de 24,1°C, le soleil est aussi du rendez-
vous surtout entre juin et novembre.

Nosy Varika has an equatorial climate with a lot 
of rainfall, to the extent that even in dry periods, 
there can be showers. However with the average 
temperature being 24.1°C, the weather is often 
sunny, particularly between June and November.

Comment s’y rendre? / How to get there?
Nosy Varika n’est pas directement accessible en 
voiture. Depuis la capitale et jusqu’à Mahanoro, 
la route est praticable. A Mahanoro, il est 
préférable de prendre le bac.

Nosy Varika cannot be reached directly by road. 
The road is practicable from the capital as far as 
Mahanoro. From Mahanoro, it is best to take the 
ferry.

Où se loger? / Where to stay?
Un seul hébergement est disponible à Nosy 
Varika : « La Petite oasis ». L’établissement est  
idéal pour un séjour de courte durée. Du côté 
de Mananjary, vous avez le choix entre « Vahiny 
Lodge » et « Le Jardin de la mer ».

The only accommodation in Nosy Varika is 
‘La Petite Oasis’, ideal for short stays. Around 
Mananjary, visitors can stay either at the ‘Vahiny 
Lodge’ or at ‘Le Jardin de la Mer’.

Photo © : Hardscarf
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Nosy Soa

I
lot entouré par le grand 
lac artificiel de Mantasoa, 
nosy soa est un lieu calme 
et paisible. Un endroit 
ensoleillé où vous pouvez 

voir des animaux et des arbres 
endémiques qui s’épanouissent 
en toute liberté.

Nosy soa park est un jardin 
zoologique naturalisé sur une île à 
mi-parcours longitudinal du grand 
lac de Mantasoa. Cette île est 
située à 63 Km d’Antananarivo, 
la capitale de Madagascar. Il faut 

compter 1h de route sur la RN2 
jusqu’à Ambatoloana puis 20 
mn de piste praticable en toute 
saison vers Mantasoa puis 10 mn 
de bateau. Nosy soa park est une 
île de 1 Km de circonférence, sa 
superficie totale est de  
88.000 m².

Depuis 2002, le promoteur 
a cultivé environ 9.000 
arbres dont des variétés 
fruitières. Avant cette reprise 
en main par un promoteur 
privé, elle était toujours en 

proie à l’embrasement car 
imprudemment, les pêcheurs 
du lac de Mantasoa campaient 
et bivouaquaient sur l’île sans 
éteindre leurs foyers.

 Aujourd’hui une trentaine de 
variété de fleurs sont cultivées 
dont des orchidées de toutes 
sortes. De nombreux animaux 
cohabitent dans cet oasis, dont 
des serpents, des caméléons, 
des grenouille, des tortues, des 
lémuriens, des chauve-souris et 
des oiseaux.

Dolce Vita
Nosy Soa

All Photos © : Nosy Soa Park
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A sunny spot of total peace and calm, where 
you will encounter various endemic species 
of animals and trees.

Un lieu calme et 
paisible. Un endroit 
ensoleillé où vous 
pouvez voir des 
animaux et des 
arbres endémiques 
qui s’épanouissent 
en toute liberté.

N osy Soa, 
surrounded by 
the artificial lake 
of Mantasoa, is 
a sunny spot of 

total peace and calm, where you 
will encounter various endemic 
species of animals and trees in 
their natural environment.

The park of Nosy Soa is a 
natural zoological garden on 
an island situated in the centre 
of the large Lake of Mantasoa. 
The island is 63 km from 
Antananarivo, the capital of 
Madagascar, one hour’s drive 
along the RN2 main road as far 
as Ambatoloana and 20 minutes 
along a track practicable at 
all seasons in the direction of 
Mantasoa, then 10 minutes by 
boat. Nosy Soa park covers an 
island with a circumference of  

1 km and a total area of 8 hectares 
80 ares, or 88,000 m².

 Since 2002, when he took over the 
island, the developer has planted 
9,000 or so forest trees, including 
fruit trees. Before 2002, when 
the island began to be developed 
economically, it was often prey to 
fires caused by negligent fishermen 
who used to camp and bivouac on 
Mantasoa Lake without putting out 
their campfires.

Currently, you can also admire 
30 or so species of flowers that 
are grown, including 175 orchids 
of various varieties. A large 
number of animals live together 
in this oasis, including five 
species of snakes, ten species of 
chameleons, six species of frogs, 
three species of tortoises, seven 
species of lemurs, two species of 
bats and two species of birds.



DESTINATIONS

|     96     | Magazine online         www.primemedia.international Magazine online         www.primemedia.international

Où manger? / Where to eat?
« L’Ermitage », propose une cuisine locale et 
internationale composée de produits frais 
provenant du lac (Tilapia...) et les légumes et 
herbes aromatiques fraîchement cueillies du 
potager. Au cours des douces soirées d’hiver, 
« Mantasoa Lodge » vous fera découvrir leurs 
infusions et rhums arrangés maison autour de la 
grande Cheminée du Lounge.

The restaurant of l’Ermitage offers local and 
international dishes using fresh produce from 
the lake (Tilapia etc.), with vegetables and 
herbs freshly picked from the garden. During 
the pleasant winter evenings, you can enjoy 
infusions and flavoured rums sitting around the 
large fireplace in the hotel lounge.

Que voir? / What to see?
Situé à 1H30 d’Antananarivo, sur la route 
menant à Tamatave, le lac de Mantasoa est 
un lac artificiel créé en 1936 afin de réguler la 
rivière Ikopa et d’irriguer la plaine rizicole du 
Betsimitatatra mais également alimenter la 
centrale hydroélectrique de Mandraka.

Situated one and a half hour’s hour drive away from 
Antananarivo, along the road to Tamatave, the lake 
of Mantasoa is an artificial lake created in 1936 with 
the aim of regulating the flow of the Ikopa River 
and irrigating the rice fields of Betsimitatatra, but 
also to power the hydroelectric plant of Mandraka.

Quand y aller? / When to go?
Peu importe le mois ou encore la saison, vous 
pouvez vous rendre à Mantasoa au selon vos 
convenances.

Whatever the month or season, you can visit 
Mantasoa during your stay on Madagascar.

Comment s’y rendre? / How to get there? 
Le moyen de transport le plus économique 
qui permet également d’entrer facilement 
en contact avec la population est le « taxi-
brousse », mais il serait toutefois plus 
pratique de louer un véhicule pour aller à 
Mantasoa. Pour rejoindre l'îlot, il faut se 
déplacer en vedette.

The cheapest means of transport, which also 
gives you contact with the local population is 
the bush-taxi, but it may be more convenient 
to hire a car as far as Mantasoa. To get to the 
small island, you need to take a motor-boat.

Où se loger? / Where to stay?
Un large choix se présente en matière 
d’infrastructures hôtelières dont  le « Domaine 
de l’Ermitage », « Mantasoa Lodge », le   
« Chalet » et bien d’autres encore.

There is a whole range of hotel infrastructures, 
including le Domaine de l’Ermitage, Mantasoa 
Lodge, or le Chalet, to name but a few. 

Photo © : Nosy Soa Park
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Nosy Sakatia

Island of 
Wonders

L’île aux 
merveilles 

Nosy Sakatia
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A picturesque retreat away from the 
far more touristy Nosy Be, the island 
of Nosy Sakatia offers the calm of 
its pristine beaches, its endearing 
shy lemurs and its chameleons. 

You can get lost in the hills, trekking down the 
dry river-beds and listening to the sounds of the 
Madagascan wilderness.

The landscape presents unexpected plantations 
of pineapple, fields of ylang-ylang and gentle 
views over Nosy Be and the vast blue ocean.

 Visitors to Nosy Sakatia can discover the 
beautiful coral gardens surrounding the island. 
Snorkelling will bring you in contact with a 
rich unspoilt underwater world. The island’s 
only diving centre can provide you with all 
the information on the extraordinary marine 
creatures and even take you for a night dive. 
Seeing the reef and fish glowing at night is a 
truly unforgettable experience. Visitors coming 
in July and August will be rewarded with 
sights of migrating humpback whales, often 
swimming into the bay between Nosy Sakatia 
and Nosy Be. From September to November, 
whale sharks come to feed just below the 
surface of the sea. Thanks to research and 
conservation efforts, the numbers of these 
wonderful animals visiting Malagasy waters 
have been increasing every year.

U
ne retraite pittoresque loin de 
Nosy Be, plus touristique, dans 
l’île de Nosy Sakatia, offre la 
tranquillité de belles plages, de 
sympathiques lémuriens sauvages 

et de caméléons. Vous pouvez vous perdre 
dans les collines en marchant sur les lits 
asséchés et en écoutant les sons de la nature 
sauvage de Madagascar. 

Un paysage fait de plantations inattendues 
d'ananas, de champs d'ylang-ylang et de vues 
reposantes sur Nosy Be et le grand bleu de 
l’océan. 

Les visiteurs de Nosy Sakatia accèdent aux 
magnifiques jardins de coraux qui entourent 
l’île. La plongée en apnée est une manière de 
découvrir un monde sous-marin sain et riche. 
Le seul centre de plongée de l'île peut fournir 
toutes les connaissances sur les créatures 
insolites des mers et même vous emmener 
pour une plongée de nuit. Voir le récif et les 
poissons qui brillent la nuit est certainement 
une expérience inoubliable. Une visite en 
juillet-août vous permettra peut-être de croiser 
des baleines à bosse qui viennent souvent 
dans la baie entre Nosy Sakatia et Nosy Be. 
De septembre à novembre, le requin-baleine se 
nourrit juste sous la surface de la mer. Grâce 
aux efforts de recherche et de conservation, le 
nombre de ces animaux merveilleux visitant les 
eaux de Madagascar augmente chaque année. 

Les visiteurs de Nosy 
Sakatia accèdent aux 
magnifiques jardins de 
coraux qui entourent l’île.

Visitors to Nosy  
Sakatia can discover the 
beautiful coral gardens 
surrounding the island. 
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Une zone protégée pour les tortues a 
récemment été créé sur l’île: la réserve 
Ambohibe, où vous pourrez faire de la plongée 
avec tuba et observer des tortues vertes 
géantes broutant paisiblement dans les 
herbiers. À marée haute, on en compte jusqu'à 
15 dans la zone protégée. L'île soutient les 
efforts locaux visant à constituer la base de 
données sur les tortues de la région et, en tant 
qu'invité, vous pourrez participer à ces efforts 
de science citoyenne.

Nosy Sakatia est un petit paradis isolé, 
juste à côté de l’île touristique de Nosy Be. 
Un petit séjour sur l’île  peut être récompensé 
non seulement par une vie sauvage riche, 
mais également par des expériences plus 
personnelles avec la population locale, la visite 
de minuscules villages au bord des plages et 
un style de vie de Sakalava Mora-Mora.

Nosy Sakatia est un petit paradis isolé, 
juste à côté de l’île touristique de Nosy Be.
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Prime wishes to thank Sakatia Lodge for its photographic 
and editorial collaboration for this destination.

Nosy Sakatia has a newly-established turtle 
protection zone: Ambohibe Reserve, where you 
can snorkel with giant green turtles peacefully 
grazing on the sea-grass beds. At high tide, 
you can count to 15 of them grazing inside the 
protected area. The island has supported local 
efforts to build up the database of the turtles in 
the area and, as a guest, you will be invited to 
participate in this scientific work, carried out by 
citizens.

Nosy Sakatia is a little secluded paradise 
lying just close to the more touristy island of 
Nosy Be. A short stay on the island will be well 
rewarded not only through observing the rich 
wild life, but also by more personal contact with 
local people, tiny beach-front villages and the 
Sakalava mora-mora life style.

Nosy Sakatia is a little secluded 
paradise lying just close to the 
more touristy island of Nosy Be.
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of the island, visitors can enjoy a stay at Danae 
Beach, spending their days reclining in hammocks 
and swimming in the turquoise waters.

Où manger? / Where to eat?
Sakatia Lodge surprendra vos papilles avec 
de délicieux repas et des délices faits maison. 
Pour un style plus rustique, rendez-vous chez 
Gargote, Chez Marie ou Chez Célestine. Toutes 
les options doivent être réservées à l'avance, car 
les femmes locales achèteront des aliments et 
les cuisineront spécialement pour vous.

Sakatia Lodge will excite your taste buds with its 
delicious meals and home-made delicacies. For 
a more rustic style of cooking, head to Gargote, 
Chez Marie or Chez Celestine. All these options 
should be pre-booked, as the local ladies will 
buy the fresh ingredients and prepare the food 
specially for you.

Que voir? / What to see?
En plus de la plongée en apnée avec les tortues 
vertes géantes et l'observation des poissons 
tropicaux, vous serez surpris par la richesse de la 
verdure de l'île, comparée à Nosy Be. Visiter des 
plantations sauvages et observer les lémuriens 
provenant de la colline sacrée au coucher du 
soleil peut être une expérience inoubliable.  

In addition to snorkeling with giant green turtles 
and watching tropical fish, you will be amazed 
by the rich greenery of the island, compared to 
Nosy Be. Visiting wild plantations and watching 
lemurs coming down from the sacred hill at 
sunset can be an unforgettable experience. Ah, 
and the sunsets! Don't miss the experience of 
watching the sun sinking down into the waters of 
the Mozambique Channel.

Quand y aller? / When to go?
De mars à novembre, le climat est sec et la mer 
est calme; les tortues viennent se nourrir d'herbe, 
mais si vous visez des baleines, rendez-vous 
entre juillet et septembre. La saison des requins 
baleines est de septembre à novembre. Les 
lémuriens vous attendent toute l'année.

From March to November, the weather is dry 
and the sea is calm. The turtles come to feed on 
the sea grass, but if you wish to see the whales, 
you should come between July and September. 
The whale shark season normally lasts from 
September to November. The lemurs will 
welcome you all year round.

Comment s’y rendre ? / How to get there?
La Compagnie Air Madagascar / Tsaradia 
dessert directement l'aéroport de Nosy Be à 
partir de la capital Antananarivo. Une fois sur 
Nosy Be, dirigez-vous vers la plage Chanty pour 
un court transfert en bateau vers Nosy Sakatia.

The national airlines Air Madagascar and 
Tsaradia fly directly to Nosy Be airport from the 
capital Antananarivo. Once on Nosy Be, head to 
Chanty beach for the short boat transfer to Nosy 
Sakatia.

Où se loger? / Where to stay?
Séjournez Sakatia Lodge, dans  les bungalows 
Delphino Villa ou Ocean Beach Resort. De l'autre 
côté de l'île, les visiteurs peuvent profiter de leur 
séjour à Danae Beach, passer des jours dans 
des hamacs relaxants et nager dans des eaux 
turquoises.

Stay at Sakatia Lodge in the Delphino Villa or 
Ocean Beach Resort bungalows. On the other side 
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Sarodrano Sarodrano

Une flèche littorale du 
sud-ouest de Madagascar



DESTINATIONS

|     107     ||     PB     | Magazine online         www.primemedia.international Magazine online         www.primemedia.international

V
illage aux plages de sable blanc à 
perte de vue, Sarodrano est un site 
touristique mondialement connu, 
une destination à découvrir et à 
redécouvrir sans plus attendre. 
Le site attire de plus en plus de 

visiteurs par son paysage unique et ses sites 
naturels particuliers.

Sarodrano se trouve dans la région Atsimo-
Andrefana, à côté de Saint-Augustin. De là, on peut 
apercevoir l’embouchure du fleuve Onilahy. Ce dernier 
est connu comme le fleuve le plus long de la région. 
Ce site est une flèche littorale sur 3 300 mètres 
de long, bordée de part et d’autre de mangrove et 
de récifs coralliens. Sarodrano est une étendue de 
dunes de sable blanc très fin. Le village tout entier 
forme une flèche qui pointe vers Tuléar. L’aisselle 
de cette flèche, formant une petite baie, est longée 
par la mangrove. Elle couvre plus de 100 hectares 

de la surface de la baie et s’étend sur une largeur de 
150 mètres. La beauté de la mangrove s’apprécie 
plus particulièrement en bordure de la flèche de 
Sarodrano, le seul endroit où l’homogénéité parfaite 
de cette végétation est visible.

Le village de Sarodrano fait partie des premiers 
sites de Madagascar occupés par les humains 
en dépit de son apparence quelque peu sauvage 
et indomptable. Les constructions sont toutes en 
bois et sont parfaitement adaptées au changement 
d’humeur de la mer.

Photo © :  BAKUBA LODGE

Village aux plages de sable 
blanc à perte de vue, Sarodrano 
est un site touristique 
mondialement connu.

A Coastal Spit in the  
South-West of Madagascar

Photo © :  BAKUBA LODGE

A
village with white sandy beaches 
stretching as far as the eye can see, 
Sarodrano is a world-famous tourist site, 
a destination waiting to be discovered 
and rediscovered. Each year, the spot 

attracts more and more visitors, thanks to its unique 
landscapes and exceptional natural sites.

Sarodrano is in the region of Atsimo-Andrefana, 
close to Saint-Augustin. From here, you can see the 
mouth of the Onilahy river, well-known for being the 
region's longest river. The site is a coastal spit of 3,300 
m in length, with mangroves and coral reefs on either 
side. Sarodrano is actually a stretch of dunes of very 
fine white sand. The village as a whole forms a spit, 
in the shape of an arrow pointing towards Tuléar. 
The hollow of the spit forms a small bay, lined with 
mangroves. It covers an area of over 100 hectares along 

the bay, with a width of 150 metres. The beauty of the 
mangrove is particularly stunning along the edge of 
the Sarodrano spit, the only spot where the perfectly 
homogenous character of the vegetation can be seen.

Despite its rather wild and inhospitable aspect, 
Sarodrano was one of the first sites to have been 
settled by humans on the island of Madagascar. All 
the constructions in the village are built of wood and 
perfectly adapted to the changing nature of the sea.

A village with white sandy 
beaches stretching as far as 
the eye can see, Sarodrano is a 
world-famous tourist site.
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accueil chaleureux et des plats savoureux. Ici les 
villageois vivent sans électricité ni eau chaude. Si 
ce mode de vie simple n’est pas complètement de 
votre goût, l’hôtel « Le Prince Anakao » ou encore 
« Bakuba Hôtel » se situent non loin.

If you decide to stay at Sarodrano itself, the hotel 
Chez Andrea will give you a warm welcome and 
serve delicious meals. Here, the villagers have no 
electricity or water, so if you wish for a little more 
luxury, the Prince Anakao or the Bakuba Hôtel are 
situated not far away.

Où manger? / What to eat?
« Chez Andrea », reste un endroit où les papilles 
apprécieront les spécialités de la région qui 
mettent les produits frais de la mer au menu !

Chez Andrea is where you can taste the delicious 
specialities the region, particularly fresh seafood!

Que voir? / What to see?
L’endroit même est une merveille. Dunes, mer 
transparente, mangrove, grotte sacrée, faune 
endémique, mode de vie des villageois, le choix 
est vaste et les propositions multiples. À vous de 
voir ce que vous souhaitez apprécier en premier!

The site is itself is stunning. With its dunes, 
transparent sea, mangroves, sacred cave, 
endemic fauna, villagers with their natural 
lifestyle, you have a wide choice and a range of 
activities. Do what you wish and enjoy your stay!

Quand y aller? / When to go there?
Le village ouvre grand ses bras toute l’année 
pour accueillir les amoureux en quête d’aventure 
et de découverte. Pour profiter pleinement 
de la visite, préférez la période entre mars et 
décembre. La température et la pluie seront alors 
des alliées fidèles.

The village opens its arms to those in search 
of adventure and new experiences all the year 
round. To take full advantage of your stay, the 
best period is between March and December, 
when the temperature and rainfall will be the 
most favourable.

Comment s’y rendre? / How to get there?
Prenez un vol de la Compagnie Air Madagascar – 
Tsaradia pour rejoindre Tuléar. Une fois à Tuléar, 
une location de voiture est à prévoir pour se 
rendre à Saint-Augustin (comptez 40 minutes). 
Puis de là, un bateau vous emmènera jusqu’à 
Sarodrano. Par route, 925 kilomètres séparent 
Tuléar de la capitale. Il faut donc prévoir 
plusieurs heures de route avant d’arriver à 
destination. Rien d’ennuyant, car les paysages 
sont très variés.

Take an Air Madagascar/Tsaradia flight to Tuléar. 
From Tuléar, Hire a car and drive to Saint-
Augustin, a 40-minute journey. From there, take  
a boat to Sarodrano. Tuléar is 925 km from the 
capital, so it will take several hours by road, with 
very interesting ever-changing scenery.

Où se loger? / Where to sleep?
Si passer la nuit à Sarodrano même vous tente,  
« Chez Andrea » est un hôtel où vous trouverez un 

Photo © : Marco Zanferrari
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Agréable pour la richesse de son artisanat, la culture 
Antakarana et l’accueil chaleureux des habitants.

With the wealth of its craftwork, the Antakarana culture 
and the warm welcome given by its inhabitants.

La source du rhum
The Source of Rum 

Ambilobe
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U
ne escapade 
dans un endroit 
incontournable de la 
culture de la canne 
à sucre constitue le 

meilleur choix pour passer un bon 
moment à Madagascar. La ville 
d’Ambilobe est connue pour son «  
rhum », produit dérivé de la canne 
à sucre, à boire avec modération.

L’endroit est riche en plantations 
et il est très intéressant de 
découvrir les méthodes et 
techniques de transformation 
adoptées par la population 
locale composée notamment 
d’Antakarana. L’activité de la 
raffinerie de rhum y est très 
florissante. Ses terrasses 
ombragées sont fabuleuses. 
Quant à l’usine de sucrerie, elle est 
encore en phase de lancement. 
Un vaste endroit couvert par 

des plants de cacaoyers, la 
matière première utilisée pour la 
production du meilleur chocolat 
du monde, vous attend à votre 
arrivée. Outre cette spécificité, 
la localité présente de nombreux 
paysages surprenants forgés par 
le retrait de la mer et des millions 
d’années d’érosions. L’autre raison 
de visiter cette ville malgache, 
est le fleuve du Mahavavy. La vue 
est imprenable mais il accessible 
en période d’hiver. Une grande 
étendue forme un décor naturel. 
C’est même la dernière halte pour 
atteindre le Tsingy du Massif de 
l'Ankarana. Le séjour à Ambilobe, 
dernière ville d'importance de 
la RN6 avant d'arriver à Diégo-
Suarez, est aussi agréable pour 
la richesse de son artisanat, la 
culture Antakarana et l’accueil 
chaleureux des habitants.

F
or those wishing to 
find out more about 
sugar-cane as a crop in 
Madagascar a visit to the 
town of Ambilobe is a 

must. Ambilobe is a well-known for 
its rum production, a side-product 
of sugarcane, to be consumed in 
moderation.

The region is rich in plantations 
and it is fascinating to discover 
the methods and techniques used 
to process the sugarcane by the 
local populations, notably that of 
Antakarana. The activity of the rum 
refinery is a flourishing one, and 
the surrounding shady terraces 
are exceptionally lovely. As for the 
sugar-refinery, it is currently being 
set up. A vast open space covered 
by cocoa plants, the raw material 
used for the production of the 

world's best chocolate, awaits you 
on arrival. Apart from this specific 
characteristic, the region has a 
large number of extraordinary 
landscapes, carved out by the 
retreat of the sea and millions of 
years of erosion. The other reason 
for visiting this Madagascan 
town is the river of Mahavavy. 
The panorama is stunning, with 
large stretches forming a natural 
backdrop, but the area is accessible 
only in winter. This is the final 
stopping place for those travelling 
to the Tsingy in the Mountain 
massif of Ankarana. A stay in 
Ambilobe, the last large town along 
the RN6 highway before arriving in 
Diégo-Suarez, will be true a delight, 
with the wealth of its craftwork, the 
Antakarana culture and the warm 
welcome given by its inhabitants.

Ambilobe

Photo © : M M
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ses convives dans des bungalows. Il en est de 
même que « Chez Noor », où les chambres sont 
équipées de sanitaires privés et d’eau chaude. 

There is a whole range of hotels in Ambilobe. 
Florias Eden Ambilobe offers accommodation in 
bungalows, as does Chez Noor, where the rooms 
have en-suite bathrooms and hot water.

Où manger? / Where to eat?
Au restaurant du « Floridas Eden Ambilobe », 
les plats  sont préparés à partir de recettes 
traditionnelles malagasy, françaises et chinoises. 
Le « Relais de l’Ankarana », est également une 
bonne adresse.

The restaurant of the Florias Eden Ambilobe hotel 
offers dishes based on traditional Madagascan, 
French and Chinese recipes. The Relais de 
Ankarana also offers quality food.

Que voir? / What to see?
La plantation de canne à sucre offre une vue 
superbe. Vous pouvez également profiter de la 
cascade sacrée et d’un endroit donnant une vue sur 
plusieurs kilomètres de la ville.

The sugarcane plantation has superb views. You 
can also take a trip to the sacred waterfall and, 4 km 
further along, delight in the stunning scenery.

Quand y aller? / When to go there?
Ambilobe est caractérisé par un climat de 
savane avec hiver sec. Les précipitations y sont 
plus importantes en été avec une température 
moyenne de 27°C. Le moment propice pour s’y 
rendre est entre le mois d’avril et le mois de 
novembre.

Ambilobe is characterised by a tropical savannah 
climate, with dry winters. Precipitation is 
more abundant in summer, with an average 
temperature of 27°C. The best time to visit is 
between April and November.

Comment s’y rendre? / How to get there? 
Si vous décidez de prendre un vol de la 
Compagnie Air Madagascar/ Tsaradia 
depuis l’aéroport international Ivato, le trajet 
s’effectue en moins d’une heure. Pour plus 
d’aventures, le voyage en taxi-brousse en partant 
d’Antananarivo serait l’idéal. Découvrez ainsi la 
beauté naturelle de la RN6 en 22 heures.

An Air Madagascar / Tsaradia flight from the 
International airport of Ivato takes under an 
hour.  The more adventurous can take a bush-taxi 
from Antananarivo, a trip that takes 22 hours, 
during which you can discover the natural beauty 
of the scenery along the RN6 highway.

Où se loger? / Where to sleep?
Ce ne sont pas les hôtels qui manquent à 
Ambilobe. « Floridas Eden Ambilobe » accueille 
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